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NOUS SOMMES DES GASPILLEURS
Parmi les conseils que donne le maire Martin à la popula 

tien, il y en a un qui devrait être suivi par tous indis­
tinctement. — L’habitude de l’économie est ce qui 
nous manque le plus. — Pourquoi il y a tant de misè­
res. 'r ...............................
plaie d’Egypte.

LE COUVRE-FEU
faire
pour

11 est de nouveau «juestion de 
revivre l'heure du couvre-feu 
ramener au foyer les enfants qui cou­

, . „ rent les lues le soir. A neuf Heures
- Le système d’acheter tà crédit est la huitième i1,r‘‘‘,'iso.s 'i»> »<• swut pas rentrés
-----  nu logis iraient passer la nuit au poste

“Snuvenl femme varie,
Bien fol, nui s'// fie,*'

tin pmiiTail ((iiclqiiffois ii|i|ili<|iier ces paroles de la chanson à 
Son lloniietir le Maire de Muni real. Il y a quelque temps et encore 
.-i- jours derniers, il réussissait a Moquer lotis les rapports de emit rats
de pavanes accordés par la Cm.... ission Administrative, privant par
là des centaines il ouvriers il un gagne-pain assuré pour au moins trois 
mu quatre mois et en me'iie temps, il appréhende avec tristesse, pour 
; 111 e partie de notre population, un hiver plus dur peut-être que celui

et les parents paieraient l'amende,
'Vite mesure draconienne révolte au 

| premier abord notre sens de la liber­
! té. Il semble que la contrainte, même 
sifr les enfants, soil odieuse. Cela nous t revenait 
reporte au temps où Québec avait des île lait 
portes que l’on fermait tous les soirs,| les bras

et faire un tantinet de vitesse sans 
risquer d'écraser un-enfant. !,our plai­
sir est amoindri par l'attention qu’ils 
apportent a conduire leur machine, car 
ils doivent s’attendre à voir surgir 
d'une cour an moment qu’on ne s’y 
attend le moins un enfant qui court 
après une balle ou un chien et vient 
se jeter moi- les roues île votre voi­
ture. Hier encore, un garçounct qui 

le l'épicerie, nue bouteille 
une douzaine d’oeiil's dans 

fut renversé par une auto- 
une orne-

dot que l'on forçait à prendre l’habit 
religieux. L’enfant avait des droits 
qu’il a conquis et ipte l’on est en train 
de lui enlever parce qu’il en l 't un 
abus, avec la complicité de mères 
sans coeur qui abandonnent leur pro­
géniture au soin du hasard, pour être 
libres d’aller aux vues on faire une 
partie de carte chez, la voisine. Autre­
fois, elles enfermaient leurs enfants à 
double tour dans la maison, mais il 
est arrivé tant d'incendies, d'acci­
dents, les petits rôtis tout vifs comme 
les rats en cage, d’antres

robinet s ;

gaves .le 
bien que 
émue et 
<pii laissi

I, 'automne dernier, alors qu’il était aussi qtn . 11 e annonce avait un autre 
en pleine vigueur et qu'il se dévouait à i but, celui de faire pressentir au publie 
sou apostolat ouvrier, le regretté président qu'une réduction du prix de vente de la 
dohn Golden écrivait aux membres des J soie ne serait pas opérée. Lux ont éta­

la maladie et (itiehmel'ms le olmmage arrivent, et coin 1 l,,lio,ls 'utiles pour leur communiquer bli la stabilité du prix de vente et celamm t'ii.

HU I. de triste mcmoirt
Ht là dessus, il hrude tout tu i thème de conseils, dont quelques- 

uns sont certainement lions a suivre et I amitié qui m'a toujours animé 
i 11 \ ers lui me luit un devoir et nu plaisir de déchirer en toute franchise 
(om je le félicite très sincèrement de l'intérêt qu’il porte à la classe 
ou\ rière, tout eu me rappelant, néanmoins, le vieux dicton qui pré 
lend «pie “les conseilleurs ne sont pas les payeurs”.

Iles conseils, e est très lieuii: mais des actes, c'est encore mieux 
11 ,-st vrai (pie chacun fait ce qu 'il peut et que du moment (pi ’on a fai1 
son grand possible, il u y a rien à redire. Que monsieur le maire Mar 
tin commence donc par met t re en pratique un de ses conseils, qu ’il fasse 
exécuter par Concordia tous les travaux publies possibles au lieu de 
les empêcher, alors umts pourrons dire qu’il est sincère et qu’il tra- 
\aille véritablement dans l'intérêt des milliers de sans-travail, dont il 
espère capter les votes au mois d’octobre prochain. Et après, il pourra j )u ()llj 
dire aux corps publies, aux financiers, aux industriels, et aux patrons mal ferai 
en général, (pi'il est de leur devoir de se donner la main pour ipi" 
notre population puisse traverser dans les conditions les moins péni 
blés les temps difficiles (pii approchent ; mais pas avant.

Mais où nous félicitons la maire Martin de son attitude, c’est 
,Miami il prêche l'économie: nous admirons son courage de dire au 
peuple une dure vérité. C'est vrai, nous sommes un peuple gaspil- 
l-*ur : dans aucun pays au monde le gaspillage n’atteint le même degré 
d exagération. Si ce n'était que dans une classe ou dans une chose, 
et-la pourrait encore s'excuser, mais c'est dans tout et partout, (>n 
.-.e prive souvent du nécessaire pour se donner du superflu, on veut 
paraître en dépit de tout, on dirait franchement que nous sommes tous 
des millionnaires. Qui n'a pas entendu des ouvriers se vanter d'avoir 
perdu des dix, vingt et même des cinquante dollars aux courses ou 
au jeu de cartes. Est-ce raisonnable, est-ce logique, est-ce juste pour 
soi-même, pour sa famille et pour la société même?

Malgré toutes les dénégations que cette déclaration va susciter, 
je maintiens que s'il y a tant de vieillards sans asile et s’il y en a tant 
1111 i peuplent nos refuges et nos hospices, c'est dû au gaspillage (pi'ils 
mit fait dans leur jeunesse ou leur âge mur. Quand on est jeune, on se 
croit obligé de gaspiller son maigre salaire pour ne pas passer pour 
nu ‘ peigne”, on se marie sans un sou d’épargnes, ou achète son même
• • e à crédit —• ‘‘u dollar down and a dollar per aail, " — puis la fa­
mille vient, on en arrache pour payer ce qu'on achète à crédit de 
plus en '
me on est habitué à gaspiller, ou continue tant qu’il va moyen: on 
triche le propriétaire tant qu'on peut, on déménage donc souvent: 
mi achète avec un livre chez l'épicier du coin qui est obligé de charger 
plu-. cher pour compenser les pertes de ceux qui ne le paient pas; la 
femme s'en mêle et achète du juif on du syrien qui vient offrir sa 
marchandise de pacotille à domicile à trente ou cinquante sous par se­
maine. on s'habitue à vivre dans une atmosphère de dettes; les en­
fants sont élevés à manger le beurre à poignée et à gaspiller a tort et 
e travers et ils continuent le même train de vie à leur tour. Est-ee 
( rai. oui mi non ?

On peut et on doit se donner, ainsi qu’à sa famille, tout le confort 
iMissihlc: mais de là à se croire obligé de porter lotis les jours bas de 
nie mi chemises en crêpe de Chine, il v a une marge. Combien v a-t-il 
de jeunes filles et de jeunes garçons qui se privent de manger le midi 
au magasin, au bureau ou à l'atelier pour pouvoir s'acheter une toilet­
te ou un costume à la dernière mode?

Combien n’ai-je pas connu d’ouvriers (pii, dépensaient une somme 
de force physique assez considérable à leur travail, au lieu d aller 
liiiiehcr avec une bonne soupe chaude, un plat de viande et des légu 
me-, se contenter de grignoter une beurrée avec une banane en guise de 
fortifiant, et après leur journée finie, ces mêmes ouvriers gaspillaient 
en une seule tournée une somme suffisante pour leur payer un dîner 
n’vonforiaut toute une semaine. Soyez surpris après cela que nos 
hôpitaux se remplissent et qu’il y en a tant qui meurent si jeunes.

Nous ne sommes pas économes, loin de là — j admets bien hum­
blement (pie je ne le suis pas plus (pie les autres, e est une raison de 
phi- pour (pie je félicite le maire Martin d avoir lance son cri d alur- 

car j’en prends ma part comme les autres. Prêchons I économie
tout, contentons-nous d'un bien-être legitime, sachons limiter nos 

b-"'oius sans nous priver du nécessaire; apprenons a vivre mieux, il y 
-i na moins de pauvreté, moins de luttes entre le capital et le travail.

I.’ouvrier (pii a quelques économies peut régi 
1 e face, il sert moins de jouet entre les mains (
Im- ses eaniarades de travail dans les périodes do 
C -t meilleur citoyen, car il ne veut pas s exposer a perdre, dans des 

■i ipies irréalisables, le peu qu'il a si péniblement amasse; il eleye 
aïeux sa famille, la fait mieux instruire et en retour en a plus de satis, 
incimu et de bonheur. Devenons donc économes et surtout apprenons

• I être à nos enfants dès leur bas age; au lieu de les laisser s einpil 
iii i de crème à la glace ou de “candy peinturlure, habituons-les des
"ir plus jeune âge â mettre leur “petit cinq cents dans leur tire

lire et de là à la Caisse d’Epargnes; .......... . ...... ......
Que M. le Maire continue à nous donner de semblables conseils : > facture pour un temps i

" de l'économie. Avec Promesse et menace,

an coup (lu tocsin. Notre esprit évoqueI mobile <-t -c trouva pris dan 
'je sombres images du pusse; les eu-j lotte no>in- amusante que la paysanne 
l'nnts -équestres dès l’âge le plus ten- du petit due La bouteille brisée vola 
dre; des .jeunes tilles enfermées dans en éclats et des morceaux de verre 
des couvents parce qu 'elles refusaient pénétrèrent le front du petit mallieu- 
d'épouser l’Homme que leur détenaient reux. L- lait, les oeufs, le sang tout 
leurs parents, des demoiselles sans mêlé avaient attiré les chats du quar-1

lier pou une lambéc dont ils se sou-1 
viendront, alors que In mère Hagarde, 
les clieveux défaits, emportait son 
fils, H-- jambes ballantes, Horrible­
ment défiguré, en criant comme la 
Ifacliel de la bible. Le chauffeur s’ex-| 
disait:--.le n’ai pas eu le temps de! 
renv.-i-cr ma macHiue.. .Je ne l’ai pas 
venu venir, il a “res-uiit” comme - 
une balle... on n’a pas d'yeux dans 
le derrière de la tête...

A part le- désagréments, ça coûte! 
'•lier soit de mettre les freins trop!

briser la

moins raceticnx. Au contraire, ils sont 
devenus si nerveux qu’ils tuent par 
excès de précaution. Les enfants sont 
devenus leurs plus cuisants soucis, 
soit ipi iis s'accrochent aux ailes de la 
machine pour se faire promener, soit 
qu’ils leur fassent -les pieds-de-nez ou 
des- nielios eu -e postant sur le chemin, 
malgré les lamentations de la sirène, 
ils ne peuvent les faire déguerpir. 11 
est entendu que si la voie était ,ibrc 
apres neuf heures, <-e serait plus agréa­
ble polir tout le monde et 'es enfants 
s’en porteraient mieux. Ils ne gagnent 
rien de bon à se luillader sur le trot- 
loir la nuit venue. 11 y a d’autres dan­
gers à éviter que les fugues des con­
ducteurs d’automobile, dans l'ombre 
des portes cochères de sinistres oise­
leurs tendent leurs collets pour attra­
per la jeunesse errante. Les ténèbres 
sont receleuses de maléfices et de teu- 
i m ions. Les mauvais désirs .s’allument 
ave- les étoiles et les ampoules élec- 
triquos. Les enfants qui aiment les, 
cachettes trouvent des trous noirs fa-' 
vorables u leurs mauvais desseins. On 
voit des éclairs furtifs dans les por­
ches, sous les escaliers, ce ne sont que! 
dos veux de matons, mais l’éclair 
d'une cigarette, -les formes indécises j 
longent les murs. Mlles ne craignent !

CONSEIL DES METIERS ET DU TRAVAIL
La question du secours aux affamés russes est le principals 

objet de la discussion.

commune 
utif pour

Cette discussion prit naissance ù l.ij ment les moins fortes. Cette 
suite d’une communication de laI cation fut renvoyée n l’Kxé 
“Workers Belief”, qui doit prochaine- étude et rapport, 
im-iit tenir une conférence à Montréal! Le comité de la Constitution rap­
ed vite d’aider à la Russie soviétique ] porta que la réunion spéciale du Cou- 
dcsolce par la famine, l’ac motion fut! soil, convoquée pour discuter les 
présentée a 1 ctfet de placer celte let-1 amendements, avait été remise au 
tri aux archives, suivie d'un amende-j troisième dimanche de septembre, ù 10 
ment demandant (pie la requête qui y j h. a.m., à 417, rue Ontario Est. 
était laite soit agréée et que le Cou- Le comité de la Fôto du Travail 

il envoie deux délégués à ladite cou- rapporta ensuite que des insignes se-

pas d'emporter dans les mailles glu-j 
rat- en cage, l'autres empoisonnés, brusquement, ce qui peut briser lu antes de leur scène de pauvres inuo- 

pur le gaz dont ils avaient ouvert les machine, -oit d'écraser un enfant, car1 cents. Les enfants sont plus en sûreté,
par' le- juge- sont devenus impitoyables et I bordés dans leur lit blanc, le mains

jointes, par les mains attentives de 
leur maman. Mais durant les mois

des plafonds démolis parlies juges sont 
avait coulé (les elinntepleures le chauffe.u , 
ées; des bébés qui s’étaient Alors, tous h 
savon ou de lessive, etc., si 
l’opinion publique s'en est 
qu'une femme maintenant 
ses jeunes enfants a la gui­

le de l’aîné est montrée du doigt 
comme une marâtre Les responsabi- ! nombre 
lités sont moins grandes si les enfants j porteur: 
courent le chemin et on les confie à la 
garde de leur ange gardien. D’ailleurs, 
il est bien reconnu qu'il y a une pro­
tection pour les pauvrets abandonnés 
de leurs parents. Mais les automobi­
listes ne sont pas de cet avis. Ils sont 
ennuyés de ne pouvoir se promener

I

devenus
-t invariablement fini lit', 

gros messieurs qui rou-j 
lent 1 i n i > 111 - i m- ont résolu de faire pas­
ser iin.- ci pour que les enfant, soient 
couchés à neuf heures, ce qui leur 
ôterait une fameuse épine du côté. 
Car il ne faut pas croire, à voir Je 

>issnilt d’accidents, que
ence prennent plaisir ù |

ideals, que les
le li

écraboui i.-t des eràues et a crever 'les 
panses, flans les premier^ temps, ils 
éprouvaient une certaine volupté ù 
voir les femmes s’effarer, â éclabous­
ser des relies, nuis ils sont blasés Sili­
ce genre ,lc récréation. Depuis qu’ils 
paient les pets et les os cassés, ils sont

d'été, ou ne peut sans crainte les for-l 
eer ù étouffer dans des étuves. 11 
semble que la rue serait triste, comme 
une forêt sans oiseaux, si la rumeur j 
joyeuse des petits qui jouent ù la j 
“tague”, an loup, au colin-maillard, 
ne montait dans l’air, mêlée au chant 
du grillon, au bruissement des feuil­
les, n la chanson du .Saint-Laurent, 
Dire que pour la satisfaction des auto­
mobilistes et des cyclistes, il faut (pic 
la chaussée devienne triste et silen­
cieuse comme un cimetière.

Julien Saint-Michel.

La réduction des salaires
dans l’industrie textile

Pourquoi nos 
ne pourraient

la laine a 
ntc par la crise et 

manufactures ont dû fer- 
pnin- quelque temps afin 

liquider leurs réserve de production. 
Le président de l’Association des manu­
facturiers de laine a annoncé (pi'il n'y 
aurait pas de réduction de salaires, lors

de

est
les

pas

i • il aille prêcher dims tons les coins i'évatigih 
I emprise qu'il n sur le petijile, il réussira, car 
'l'-siin — je dois dire que j'ullrihne en grande 
a l'emportés dans In vie à son esprit d ’ordre et 
*"’(( point en su faveur.

— sans blesser sa mo 
partie les succès qu il 
d’économie. C'est un

Gus. Francq.

ses vues sur la réduction des salaires que i anus réduction de salaire 
les manufacturiers tentaient ou tente-i manufacturiers de coton 
raient de faire accepter par le travail, lits pas en taire autant?

Mn certain groupe de manufacturiers,| 1^’in.tust !.- du tissage d
pour lutter contre la dépression iinhisrriel- également été att ” 
ie, essaient d’y trouver un remède en ré-1 mgmi. piu-i n- 
duisant les salaires de leur personnel pro- mpr p.,,^ |UI,t 
docteur. Pour réussir dans l’accomplis- 
sèment de leurs desseins, ils emploient la 
publicité des journaux pour faire admet­
tre leurs vues par le public. Cependant, 
cette propagande n’est pas toujours ef­
ficace, parce qu’elle pêche le plus sou­
vent par la base. D’abord, cette pro­
pagande est d’ordinairement faite dans 
nu style mensonger. Aussitôt que le pu­
blie s'aperçoit (pi'il se fait berner, la j 
propagande ainsi faite perd de sa valeur 
et tout est à recommencer.

Ceux qui dirigent à grands frais cette 
propagande trouvent des correspondants 
pour (pii l'avenir n’a aucun secret (?) et 
ipii annoncent la vernie prochaine d’une 
réduction générale des salaires, sans sen 
lenient pouvoir se baser sur une preuve 
tangible. D’autres, qui, durant la guer­
re, ont fait quelques barils d'argent, dans 
le but de s'enrichir nu plus vite et d'ai­
der la production, avaient augmenté les 
salaires de leurs ouvriers. Maintenant 
que leur part est réservée, ils voudraient 
retourner â l'ancien temps dos petits sa 
luii(*s. lis espèrent que l'opinion puldi 
que se rongera de leur coté. Dans cet 
espéianeo, ils ont commencé à réduire la 
production, ils ont diminué les jours de 
travail dans les manufactures à quatre
jours par semaine. Ils n ont pas terme | ^11Kf,ro|1j .p, -verifier quelques sous par 
leurs manufactures dans le but de I semain, pour s'assurer une piotev'iun, ou

ront ikis nn\ assemblées 
nie,
dm Golden termine sa

....n..................... problème en donnant
j sont offertes, (“est alors que le manu* l’Assurance que rien pour le moment ni'
I facturier entre en scène, il lui laisse en ! reconiuiainlc une réduction de salaire dans 
j tendre que s'il veut accepter une rédue 11'industrie t< xtil»» et que nritH.ipiilement 
tien de lû ù 20 pour cent, il lui sera g n | ]’industrie du coton ne doit pas être plus 
va ut i de l’ouvrage pour toute la semaine, j atteinte a . à-s antres, quoique J'1' t is - 
Le plus souvent cette promesse était ac st.rnnds de colon ne soient pas aussi bien 
compagnon d’une menace plus specifi iiigun1:-,,'--.
que. “ Si vous ne voulez, pas accepter une i \ nous, o a ciers textiles, de suivre les 
réduction de salaires, dit le inanufactu j ,.onseils de feu John (aVelon qui, par sa 

i ricr, je serai forcé de former ma manu- lourde expérience, pouvait nous indiquer 
indéfini . | le bon chemin i l'union,

tout n’est que 
mensonge, parce qu 'aucun fabricant, tex 
tile, dans la crise actuelle, ne 
mettre e1 garantir de donner

de l’ouverture de ces manufactures. ( 
un autre avis aux consommateurs que 
prix des articles de laine ne subiront 
de réduction.

Cette étude n’a pas été faite dans le 
but de promouvoir l‘organisation imvriè 
re. Cependant, nous devons reconnaître 
que là où l’orgunisaHoii est faible, l'atti­
tude des putrons e.st tout autre que lors 
que les ouvriers sont fortement organisés.

L'ouvrier reçoit toujours la récom­
pense qui lui est due eu proportion des 
sacrifices qu'il a consentis.

Etre membre de soit union locale dv 
mande le sacrifice de ses cotisations et 
des soirées qui sont consacrées à l'union. 
Quelle belle récompense de sou dévoue- 
nient ipi • de voir régner la stabilité dans 
les conditions de travail, et l'harmonie 
entre patrons et employés. Cotte récom­
pense ne peut être accordée à la ma jeure 
partie des ouvriers I xt ils (pii négligent 
cette arme défensive qu’est l'union. Los 
conditions de travail seront toujours d'au­
tant plus mauvaises que les ouvriers res 
teroni réfractaires à l’union et qu'ils re-

capital cl le travail, leurs mamitaetmes dans le mit ne <nmi-1 .«umniue pour s ',-issi 
......t,,.. l'nvenir mieux aller la production, mais dans le but d ut • ()ll •;)« „ 'assistermi
1 , ! i ,, ,|, fumer le travailleur, de réduire son c j(1 tin i<m local
patron, jl H( venu. rue fois réduit à la pauvreté, L; | p,, r<,t>,,'ttA Joli
lut tus «M*onoiiii<|mvv j îivci'ptt1 lt,s> ronil it ions f|ui lui ; . >m- <•(

A TRAVERS LE
MOUVEMENT

OUVRIER
- Vendredi dernier, XL Samuel Gom- 

j !"'!s, president de la fédération Améri- 
'-aine (in 11 avail, de passage à Montréal, 
l'-cevait ait Windsor environ quatre-vingts 
et t icjets appartenant aux diverses orgn 

j libation-. :i t i i 1 i,-— â la fédérât ion. Cette 
assemblée était présidée par I, camarade 
•L r. Foster, ancien président du Conseil 
des .Métiers et (lu Travail de Montréal, et 
avait pour but de faire connaître la situa­
tion ouvrière du moment, à Montréal et 
dans la province, au président, et prendre 
s. S conseils (pli pourraient aider les „f 
liciers à conduire leurs unions en ce mn 
nient de crise industrielle. La recomman­
dation du président Gompers était spé­
cialement de maintenir la concorde (t
I harmonie dans les unions et d'encoura­
ger et stimuler ie zèle des membres pour 
maintenir tlorissautes les organisations du 
travail qui sont actuellement, connue par 
le passé, les meilleurs moyens à la dispo­
sition des ouvriers pour obtenir justice. 
Le président Gompers se rendit ensuite 
à Toronto et à Ottawa, dans le même but.
II se rendra à Winnipeg, pour assiste! îi 
la convention annuelle du Congrès des Mé 
tiers et du Travail du Canndii, qui s'on 
vrirn le 22 août.

—Le comité exécutif de l’Union locale 
•l.-i.-i de.s barbiers propose l'adoption d’un 
règlement qui accorderait aux membres 
malades une indemnité hebdomadaire de 
•■flâ. Ce règlement est certaiiiement un 
encouragement aux ouvriers barbiers de 
faire partie de l'union. Celle indemnité 
sera d'nti grand secours aux familles de 
ceux qui sont ilnn1- l'incapacité de travail 
let.

—Le Local 290 de l'union des peint re­
lie Montréal vient d'apprendre avec du» 
leur la perte que vient de subir un mem­
bre de cette union, le camarade E. Râtel­
le, par la mort de son épouse. Le Local 
2|i|l, par l'intermédiaire de son secrétai­
re, dns. Abbott, vient de faire parvenir la 
somme de $Ô0 au camarade li. Râtelle. 
Cette union se réunit le Je et le 4e mardis 
de chaque n.Vttix, nu No 417 rue Ontario K.

I .v. camarades Bernard Riechelbunnn 
[et Dominique Subrinun. metnlires de l'é- 
' qnipnge du vapeur italu-n '' Caserta ' ', ap 
1 partenant au parti rommmiiste italien, 
1 ont passé pgr nos bureaux en nous ap 
! portant i0 salut cordial de leurs camn- 

i,:mica italiens. Et en retour nous les 
! avons chargés de saluer, de la part du 
j travail organisé île Montreal, leurs amis 
j compatriotes. .

férenee. Après une longue et parfois 
violente discussion, il devint évident 
que la communication, objet du débat,
U’impliquait en aucune façon la re­
connaissance du gouvernement Lé­
nine Trotsky, mais sollicitait seule­
ment l’envoi de deux délégués ?i une 
conference destiné,- à la discussion 
'les moyens à prendre pour aider les 
Russes qui souffrent de la famine, ain­
si (pie le faisaient actuellement pres­
que tous les pays. L’amendement fut 
remporté par un vote de 44 ù 4, les dé­
légués .1. McLean et G. di Mntiro 
étant ensuite désignés pour ces fins.: 
La cnn férenee, à laquelle ,Vautres or­
ganisations ont été conviées, aura lieu! 
dimanche prochain, ù 10 h. a.m., à la 
chambre 7 de la salle Prince-Arthur. 
Les organisateurs ont déjà loué le Mo­
nument National pour une assemblée! 
ni v rière monstre eu vue de discuter 

la situation créée par la famine russe. 
*'ette réuiiiiui aura lieu le 2N août à 
2 h, p.m. .

Aucun malvenu délégué ne fut ad 
mis à siéger.

L'Exécutif ayant déclaré qu’il avait 
trois places vacantes à combler dans 
ses rangs, les délégués suivants : N.
Dandcneaii, de la Police; M. E. Ala 
rie. des employés de l’Aqueduc et J. 
K. Oudin, des boulangers, furent élus 
pour remplacer les trois membres dé­
missionnaires,

Ou produisit ensuile une lettre du 
local U!4, des charpentiers menuisiers, 
demandant an Conseil de nommer un 
agent d’affaires permanent dont le 
travail consisterait .à surveiller, aider 
les unions affiliées an Conseil, notnin-

GRAND PICNIC OF THE HARBOUR 
EMPLOYEES

AT ISLE BOUCHARD, SUNDAY, THE 28th OF AUGUST 1921

Th- Klt*aim*r * Thrv«* Hivers" luis Ihvii on^ngvtl ami will leave Ylelorla 
pier at !» a.m Keiturnin^. leaving tlie Lslam! at 7 p in. Kvery precaution will 
taken to insure good onler throughout the trip. Then* wiil be ninsie ami 
ilam-ing on board.

All the workers on the port of Montreal and TIC KKTS
their friends are ci.rillally Invited. |>oul.le llcket........... #1,73

Tickets are on sale in every department and by single ticket.............  1.00
the organizers. THE COMMITTEE.

* I u e par les orga nis:Heiirrs

GRAND PIQUE NIQUE DES EMPLOYES DE 
LA COMMISSION DU PORT

A L'ILE BOUCHARD. DIMANCHE, LE 28 AOUT 1921

le bateau.
Les travailleurs «lu port et leurs amis sont tous cordialement Invités j'i

LE COMITE.
Itillcts doubles........... ÿl.TÔ
billets simples........... 1.00
Un font s, «le r» à II uns .10

raient distribués à la salle de réunion 
du Conseil, dimanche, le 4 septembre 
prochain, ;i 10 h. a.m. Jusqu’à présent 
la vente des billets d’entrée au l’are 
Dominion est très encourageante. 
Les quatre plus vieux membres du 
Conseil sont, les délégués Dixon, Mc­
Lean, Fréchette et Maisonneuve ont 
été choisis pour escorter la bannière 
dans la voiture. Deux nouveaux items 
sportifs ont été ajoutés au programme 
d'amusements: le lancement du boulet 
et la course en enfilant nue aiguille.

La parade partira à 9 h. a.m. précises 
et toutes les unions ont été notifiées 
■ l’aviiir à temps leur contingent de re­
présentants au point de départ.

Lu somme, l’ordre du jour était pey 
chargé. Le principal objet d’intérêt, 
à la prochaine convention du Con­
grès, ù Winnipeg, semble résider dans 
l’intention d’aviser les unions de s’oc­
cuper des questions ouvrières dans un 
sens plus large que par le passé.

Le délégué Lynch, qui doit s’y ren­
dre, déclara que la question du chô­
mage ocuperait la convention deux 
jours durant, et celle de la “boutique 
ouverte'' une journée ee qui fait que 
cette convention pourrait durer plus 
qu'à l’ordinaire. Il ajouta que le Con­
grès prendrait une attitude définitive 
sur ces deux questions importantes.

—Les garçons de café et d'hotel de 
Rotterdam et Amsterdam, Hollande, ont 
voté la grève générale pour le 1er août 
1921, si les propriétaires et patrons d'hô­
tels refusent de faire un rajustement des 
salaires. Connue à la date indiquée rien 
u'avait été fait, les garçons ont déposé 
leurs tabliers et sont retournés chez. eux.

POUR IA RENTREE DES CLASSES
N’attende/, pas aux derniers jours pour procu­

rer à vos enfants ce tju'il leur faut pour la réouver­
ture des écoles. Nous sommes prêts, dans tous nos 
rayons à vous fournir de tout ee dont vous pouvez 
avnirJ)esoiii pour vos garçons et vos fillettes,

Nous sommes les fournisseurs al t il res des ins­
till ions enseignantes du district de Montréal,

B gBZZZfr———( --------------

LE MAGASIN Uü PSUPLK
RUES STE CATHERINE, ST ANDRE ET HT CHRISTOPHE

pout pro 
(lu travail

continu à son personnel qui accepte une 
diminution de salaires. U est reconnu 
que journellement, durant une crise in­
dustrielle, les fabricants reçoivent des or­
dres d'annuler des commandes que son
client se voit forcé de faire annuler, la j lt, ,|t, •• United Textile
masse ne pouvant consommer faute d'ai- America ' ', qui se tiendra

* le matériel qui peut'gent. Il y a aussi 
faire défaut, l'arrivée des matières pre­
mières qui iVtanle le travail, accidents 
que le plus prévoyant des patrons ne peut
empêcher, . ,

Une autre tactique est aussi employee 
par les manufacturiers pour obtenir une 
diminution de» salaires. Us prétextent 
qu’en opérant une réduction des salaires, 
ils pourront établir un prix stable pom 
leurs produits. 1-a l'édiiotlim de iô on 
20 pour cent des salaires a une influence 
trop infinie pour être une «anse d’insta­
bilité des prix de revient et du prix de 
vente. La différence nécessaire à lu sla 
bilisation des prix pourrait être prise sut 
les gros montants que se réservent les in­
dustriels comme bénéfice, (“est re qtn 
•i été fait dans l’industrie de la soie à 
Patterson, N. J. Tous savent que la ville 
de Patterson n pour spécialité le tissage 
de la soie et que l’élément ouvrier est 
atteint d’un certain degré de radicalisme. 
Des industriels de Patterson, membres de 
l’Association de.s manufacturiers de soie 
ont publiquement déclaré, dans une an­
nonce publiée dans les journaux, sons la 
signature de leur secrétaire, qu il n y nu 
ra aucune réduction de salaire dans 1 in­
dustrie (lu tissage de la soie. Peut-être

AVIS IMPORTANT
Quelques-uns de nos abon­

nés ont négligé de nous faire 
parvenir le montant de leur 
abonnement. Comme il est

ti„„ d délégué ù la convention nnmje! re£rettable de VOU* QU’im OU­
vrier neglige le paiement de 
ses cotisations h son union,

Mercredi, le 24 août, une grande as
semblée d,.....uvriors textiles sera tenue :'t 1
la salle Tremblay, 1Ô97 rue Sainte-Cathe­
rine Kst, près de la rue Moreau. L’or-; 
dre du jour comporte les affaires soi- 
vantes; Mesure â prendre pour participer 
en corps â la parade de la Fête du Tra- i 
va il, le •' septembre prochain; la nominn-

New-York,
du 12 nu 19 septembre prochain.

On demande que tous les membres, . , , ■
soient présent s â cette assemblée ou uue il GSt aUSSi 16gl6ttabl6 Cl6 
résolut ion importante sera présentée pour constater la négligence dll
orgîinisîitcur ponuanrut pour la province pcllGlllGllt Cl G ÎGUI* tluOllllG-
de Qnéb"-. ... , ment. Deux années sont plus

Vu rapport sera aussi prosontrt par h* x , , f, ,
soertMalrt* sur le travail «lu comité *!<■ pro- j ClUrGS a payer qu une et l at- 
paRitnde et de publicité pour être .îi-soutA tente augmente la dette.
et aci

I. ’assemblé* qui devait avoir lieu le ü Payons régulièrement, c’est
septembre a été remise à une date ulte plug pratique

L’ADMINISTRATION.
Tisserand.__________________________________

rien re 
iintix.

(pii sera annoncée dans les jour

—Los travailleurs textiles de la ville de 
Garni, Belgique, et des environs, étudient 
l’offre des manufacturiers de réduire le 
salaire de 2 sous par heure, avec 1 ’ns.su- i 
rance qu’aucune antre réduction ne sera 
demandée tant que le coût de la vie n’au­
ra pas baissé. Ltxs officiers du syndicat 
ont refusé cette diminution, mais, voulant 
laisser aux travailleurs leur liberté d’ex­
pression un referendum sera pris parmi 
tous les ouvriers textiles appartenant nu j 
syndicat.

79 rut Smmtt CmlKiriru Etl

COURS' STRICTKMF.Nr INDIVIDUELS
Con.nipicr. Strnof i«ph(e,Tlllgf«phjr. üievrli. E(f.-
SPECIALITE CONVERSATION ANGLAISE . 

L. F ■ GODIN, B. ÿ. PtiKipol. ' -

UMITgO

Fermé
tous les

samedis
durant

août

i
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UNION PURCHASING LEAGUE

effort to help the world n

by business firm 
labor, everybody

or articles sob
• will be the trainer.with orgamm

LA LIGUE DES ACHETEURS UNIONISTES

A*

Un effort organisé pour uiiler le travailleur et sa famille à obtenir le plein 
rendement de son dollur et pour encourager une façon patriotique d’acheter.

Les salaires de 50,000 ouvriers montréalais intelligemment dépensés signi­
fient un pouvoir d’achat de $2,000,000 par semaine.

Si cet argent était employé à acheter des articles strictement d’Union ou 
vendus par des maisons d’affaires entretenant des relations amicales avec le 
Travail Organisé, tout le monde y gagnerait.

M
^ $100oo

A
l

r worth
$1 weekly H month v

$200°.°
... worth
$ 2 weekly $8 monthly

$5000.0
worth

$5weekly $20 monthly

$1000»®
!

■A

' «fi

1
worth

$10 weekly
$40mont\>

‘ ; ''

Vl\
7/ A

A
A

■•i
..V

Complete line o( 
Dining-Room -- Bed-Room

AND

Living-Room Suites
— AJ vSO —

Carpets, Baby-carriages, 
Kitchen Cabinets,

Etc.
• • ©

W00DH0USE
& COMPANY

Tht Grtal Brill,li Ilouif Fiirni,h<r,

79-83 ST.CATHERINEW.

Canadian Car and Foundry Co.
Limited

Passenger, Preiglit and General 
Service Cars for Steam 
and Electric Railways.

Transportation Bldg., Montreal

UNITED SHOE MACHINERY CO 
OF CANADA. LIMITED

MONTREAL 
QUEBEC 
TORONTO 
KITCHENER

T(l. Ka.l 6X28

Arthur ffômiutn

Mercerie et Chapeaux—Le plus grand choix de marchandises de travail

2 magasins: 563 Ste-Catherine Est — 231 Ste-Catherine Ouest.

FURNITURE „*Æ,5Sr.
In m 11 branches Is our specialty, with 35 
vonrs oxpt'rleiuv. Dur ldt*u uhvays ha» been 
that square dealing» make lusting friend». 
Our Credit terms moat liberal Try us.

Metropolitan House Furnishing Co.
Limited.

: ’ Notre Dame Street West — Montreal

Dr. R. LEVESQUE
Specialist lu

Veuereul Dîneuse»
Good Treatment — Cure Guranteed

109 Stanley Street, - - - - MONTREAL
9 30 — 12.30; 3—4; 7—8 I’.M. Uptown 8984

PAYETTE & PAYETTE
HATS AND UK NTS’ FURNISHINGS

CHAFEAUX ET MERCERIE

1771 Notre-Dame Ouest, - - MONTREAL 
Tél. We.tniount 6384

SADLER & HAWORTH
Tanners and Manufacturers of
OAK LEATHER BELTING

FACTORIES: Montreal, Toronto, 
Vancouver, Winnipeg,

St. John, N.It.

DOMINION BRIDGE CO’Y
l.l MIXED. — .MONTREAL 

llmd Office .t Work», l.m-blar, Qui.
Engineers Manufacturera A Encl­

ore of Stool Structure». Branch 
Office» and Work» at

TORONTO, OTTAWA, WLNNXPHO

HOWARD SMITH PAPER MII.LH 
Limited

Makers In Canada of
High Grade Papers

Hoad Office:
138 Mi-Gill Street MONTREAL

DEMANDEZ
LA BIERE
: POPULAIRE:

MOL

ASK FOR
The POPULAR

BEER

rSON
Brassée à Montréal depuis

136 ANS
Brewed in Montreal since

136 YEARS

Business Hours:
9.00 a.m. to 6.00 p.m. 

Telephone Uptown 7000
JÜ @

FINE FURS
Ho ft f^njr( ‘if ;V Co.

Main 47i

Singer’s Fit Rite Shoe Co., Ltd
WhoLaule and Rptall D**al**rs in

FIS K FOOT W K A It

405 St. Catherine St. West, Montreal 485 Notre Dame St. West, MONTREAL

PHARMACIE DORAY
2501, rue St-Denis

Tél. Calumet 602

2700, rue Ste-Catherine Est
Tél. Lu.allé 1.31.T

MONTREAL

THE THOS. DAVIDSON 
Manufacturing Co. Limited

MONTREAL
Oauaiia.

TORONTO WINNIPEG

Téléphone K»t 2i4 4 Entre Papineau e Cartier
E. GERMAIN

MEUBLES — LITERIE — TAPIS — PRELARTS
Nous échangeons et réparons toute» sortes de meubles

963 rue Sainte Catherine Est - - - - MONTREAL
Votre Crédit e**t Bon. ----- Je défie toute compétition. -

PAINLESS DENTISTRY 
By Novo-Codine 

MASSON DENTAL CO.
800 > AI N T*DE NI s, j 1.V» PEF.L STREET,

Corner Duluth | ( orner >t. Catherine

Tel. E»t 7048 — Km.: Est 8200

J. A. R. CHEVRIER
QUINCAILLERIE

Peinture» et Huiles, Fixtures Electriques, 
Articles île .Spun. Tapisserie, Acces­

soires d’Automobiles

861 Rue Ontario Est, - - - MONTREAL

ALGOMA
STEEL CORPORATION 

Limited
SAUL? STE. MARIE, CANADA. 
UUr nddreMn “Aljcnntel” i ode uard. 

WESTERN LM O.Y

NOVA SCOTIA STEEL 
fe GOAL CO. LIMITED
Head office and V’orkn: 

NEW GLASGOW, N. S. 
Bales Offices: Windsor Hotel 
and at 43 St. Sacrament St. 

MONTREAL

A. LAURIN Tl‘" Merchants Bank of Canada
Established 1S64

• Marchand de Meuble» Main Office: 205 St. James Street
Spérlfullt•• : l’iiélia, PrOlart*. lapin, etc. nr,r, St. Catherine F. 

3*0 *>1. Catherine NV.
1319 >t. I.awrenee B.
IH*»0 St. I.awreme B.

Tél. F.»t Cl HO ( or. "t. Catherine A 
Drummond

.’.*15 "t. Benin St.
1 .*'»'» Ontario Fast.

423 Ontario Est,.....................MONTREAL MaihOiiLeiive, N’erdun, Notre Daim* «b* G rare. 
I.acblne, St Lambert, Montreal South

For your printing 1 Pour vos impri- 
telephone al | mes, téléphonez à

Main 1698

HUDON HEBERT & Oie
Limité*

IMPORTATION ET GROJ 
Alimentation, Vina, Liqneuri

18 De Bresolea. MONTREAi

MERCANTILE PRINTING
2 St.Paul E. Montreal

Union Shop — Atelier d’Union

t ■-.!>. il."i udpuikJir'c mm c\{• • J/ ITIKLnANIL 5 lUULo
'v\^l 11 ft Keaaonaba Prlcei

Bend for catalogue or 
call at our xtore.

W High Grade
THE CANADIAN FAIEBANKB- 

MORSE OO., LIMITED
84 Bt. Antoine fjtreet, Montreal.

HALLS TO LET Eugene F. PHILLIPS KLECTHlCAL 
WORKS, LTD.

For Labor Meetings. Mlle-Fnd, Moutreul, (uuuilt.
Manufacturer» of

Apply to JOS. LAURIER, Wire and Cables for railway, light­
ing and all transmisHlon puryosea

415, Ontario East. Brunches at
Toronto, Winnipeg, Keglna. Calgary,

Tel. East 1118. Tel. Eaat 3578. Vancouver.
Catalogue on request.

DUPUIS FRERES
LIMITED

THE PEOPLE'S STOKE
First dus» departmentnlt store famour for 

the Hloguu

"It pay* to »hop at DupuU"

Tél. Ht. I.oul» 44

ALFRED GOYETTE
QUINCAII.LERIB

Ferrotterles G-n raie» et Peintures, Poêle» ft 
Gaz, Tapisseries, Fournaises, etc.

124 Mont-Royal Est. MONTREAL

ALMYS
Bleury ,St. Cittherlnv and St. Alrvander 

Street»

H T O U K 11 O ü K H
ü a.m. to 6 p.iu.

E. •!. O S ü 111 va il, M. A., J. D. Woodluck, Hec'y.

O’Sullivan Business College
The Keliool of BiinIiu*»» Administration

Cor. St. Catherine W. and McGill Coll. Av.
Flrht Prize Awarded at World's Exposition 

Over 1000 NtudtMit» enrolled lH»t year—Day 
and Evening Classes -Thorough Training— 
Individual Instruetlon — Visitor» Welcome. 

Circular» Free — ’Phono Uptown 89

Tél. Est 2132
Canada Steamships Limited

THEATRE ARCADE are REAL friends of Labor employ­
ing a 3uiall army of workers from

•‘NIAGARA TO THE SEA”
859, STE-CATHERINE EST llrnil Office: MONTKKAI,

J. W. NORCROSS, Presldont and
MONTREAL General Manager.

For Tewuty Years we Lave issued 
this Union Stamp for use under our

WORKERS UNION

UNIONÀ-STAMP

Our
Stamp

Insures

Voluntary Arbitration Contract
Peacerul Collective Bargaining
Forbids Both Strikes and Lockouts
Disputes Settled by Arbitration
Steady Employment and Skilled Workmanship
Prompt Deliveries to Dealers and Public
Peace and Success to Workers and Employers

As loyal union men and women, we ask you to 
demand shoes bearing tbe above Union Stamp an 
Sole, Insole or Lining.

BOOT & SHOE WORKERS’ UNION 246 SUMMER STREET
BOSTON, Mass.

Collin Lowly, (ienerul President Chftrlea !.. Baltic, Geuerul Seiretury-Trea».

Tél. K»t «335

AIME DE MONTIGNY
Murchond de Chuuauures

CliuuAHiirei de haute qualité ft la portée de tous lea aiiila ouvrier!

672 rue Sainte-Catherine Est .... MONTREAL

Country Co-Operative Stores
CHAIN STORES

Selected Groceries, Meats, Butter, 
Eggs, etc., etc.

(Owners of the Boïiueelrôre Valley Farm ami 
Hairy Products Registered)

1037 Notre Hume St. (Vent—Tel. Went 4100 
5041 Sherbrooke St. Went—Tel. (Vent 8200-8500 

520 Laurier Are. Went —Tel. Rock. 2751

MONTREAL LIGHT, HEAT & 
POWER CONS.

Lower llldg., 83 Crnlg St. Went
005 St. Catherine West

H U A NCI I ILS
4SI) St. Catherine ICaut. 

2200 St. Catherine East. 
IU07 Mount-Royal East 
858 St. Denis.

.2-438 I’nrk Avenue.

lî. B. EDDY COMPANY
LIMITED

HULL, Que.
Montreal Branch:

70 ST. PETER STREET
HENRY E. BELL, Manager

ANGLIN NORCROSS, Ltd 
CONTRACTING ENGINNERS

G5 Victoria Street, Montreal

Tel. Uptown 640

J. A. CHARTRAND
MAGASIN DEPARTEMENTAL

P. LYALL & SONS
CONSTRUCTION OO., LIMITED

Oouoral Contractors

701 Transportation Bldg., Montreal.
1765 me Notro-Daino Ouest, MONTREAL William Lyall, 1‘roa. & Man. DLraOor

ART. LANDRY
DIKLf’TKÎ'K DE FI’.NEK A I DDES
Vultures doubles pmir Mariage» et 

Baptême»

114 Kuchel 1M—'l'éh'* phone >t. Louis 1534 
1056 Rachel list—Téléphone St-Louis K33 

MONTREAL

If It’s a DAYTON It \s RIGHT
INTERNATIONAL 
DAYTON SCALES

Protect both Merchant and Customer. 
Suve Time uud Prevent Leaks.

Also manufacturers of International 
Time Recorder S.-m - - ;ind Interna­
tional Sorting and Tale, In t ing Machines

FRASER BRACE & CO.
Limited

[SHIPBUILDERS, ENGINEERS, 
CONTBACTOBS.

Head Office for Canada:
Power Bldg, MONTREAL

— THE —
Spanish River Pulp & Paper 

Mills, Limited.
>111 Im at t

Saul! SI»*. Mûrie» Ont. 
Enpnnolo, Ont.j Mururon Full», Ont.i 
Cubit* nildrcNi SU'AI'bll HUNT» 

LEV’S CODE, WKUTBIIN I MON. 
ft AULT 8TK. MA It IK - <JA NAD A

WHEN YOU NEED GLASSES

TORIC OPTICAL CO.
T. ItODKIGUE, O.O., Eye Specialist, 

Main 5472

274 Bleury Street,..................MONTREAL
3 doors below St. Catherine

J. E. SEVIGNY
Réparations de cha 
peaux de toutes «or- 
tes. Chapeaux en feu­
tre et velours, net 
toyés et remis & neuf

Repairing lu Iluta of 
all kinds. Felt and 
Velvet Hats. Cleaned 
and made to new.

Prix Modéré» — Moderate Prives
262 Mont-Royal Eat, - - - - MONTREAL

Tél. Ht-Loul» 2005

.NeWM Print—Sulphite—Ground Wood
Alao Sawn and Dressed Lumber 

of every description

St.Maurice Paper Co Limited
Alexander MacLaurln, Manager.

If rad Office i
6M-MI IIO A H D OF THADIC IILDG. 

MONTREAL

Tél. Calumet 070
Caron PianoB & Phonograph* Co.

Pianos et Phonographes d'occualou.
Echanges de toutes sortes 

Marchund et réparateur de Pianos, 
Phonographe» et disques de 

tous genres.
2805A rue BaJnbHubert, près Beaubien, 

MONTREAL

Good Clothes on Credit
Ladles' and gentlemen's ready to wear ut 

f 1.00 or $2.00 per week will clothe your family.

COHEN’S Limited
669 St. Catherine East, MONTREAL 

f»th door East of Amherst

THE UNITED CONSUMERS
OF MONTREAL, LTD 

( hiniiKUrated and endorsed by the 
Trades and Labor Council)

II'/Uj SAVE YOU MONEY ON YOVll 
COAL ORDERS 

For Inrormntlons apply at
419 Ontario East Tel.: East 7974

Echange Mont-Royal, Limitée
Distributeur» des

Gramophone» "Golden Hull” ft "I'alm-o- 
llbuiin” Algulllfa "4Vull Itimo". Kto.

Gros et Détail — Comptant ou Crédit
718 Av. Mont-Royal E., 1339 Notre Dame O.

Tél. Ht. I.oul» H15#—Tel. Vlc-torlii I3HH

LES CONSOMMATEURS UNIS
DF MONTREAL, J.TKF 

(Inauguré» 4*t endossés par le Conseil 
des Métiers et du Travail)

Vuus épargneront de l'argent sur vos 
commandes de ch'-rbon.

Pour informations adressez-vous ft
419 Ontario Eat Tél.: Est 7974

Kfftldence: Calumet 111 if. Bureau: Ht-Loul» 693K

E. LEGER & CIE
Marchands en Gro» »*t Détail de

' CHARBON, FOIN, GRAINS, MOULEES, ETC.
470 Avenue Mont-Royal Est - - - - MONTREAL

Entrepôt: Coin Klvnrd et Lamorlclére, C P.K., Mlle End, Tel. St Loul» 107S

J. A. PROULX
Îforlocer-Hljoulier

Réparations de Montres, Horloges <*t Bijoux 
Bpéclullté: Joncs d** Muriate, Bague» ft 

Diamant, Assortlmont d'Argenterles 
et Verre Taillé

1016, rue Ontario Est, - - MONTREAL

E. SANSFAÇON
Marchand de Chaussures 

3 — MAGASINS — 3
667 Mt-Ro.vul F . rolii Bréboeuf. "t Louis I3U3 
149 Mt-Royul, prés ru** I.ovul, M-Louis 13r2

H69 Mt-Royul K.. Le Soleil du Nord, Ht-L. 1397 
MONTREAL

Patrick Pilon — West S173 — Albert Sauvé CANADA IRON FOUNDRIES
PILON & SAUVE I.1M1TKD

Dry Good», Gent»’ 
Furnishing», C u r-

Marchandise» H ô - 
cbe». Mercerie, Ta­
pis. Prelarta, etc.

Un seul prix

Oar Wheels, Cast Iron Pipe and 
Specials, Castings of all Kinds

pet», Oll-clotb, etc. 
Une price only MONTREAL, FORT WILLIAM. HT.

1880 Notre Dame Ouest, MONTREAL
THOMAS, HAMILTON. THREE 

HIVERS, LONDONDERRY

NOItrilFKN FLKCTIIIC COMPANY, 
LIMITED

DISTRIBUTING HOUSES:
121 Shearer Street - - - Montreal

(ienerul Office»,
Montreal, Ottawa, Toronto, London, 

'Winnipeg» Regina, Calgary, 
Edmonton, Vancouver.

TEL. MAIN 8977

C. G. OGDEN, K.C.
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SAN FRANCISCO STRIKE PROBABLE
lu San Francisco tlie deflation of 

Inbor lias been proceeding apace. The 
noil-union drive has beeu particularly 
virions. To fight this movement, there 
is (niisiderable campaign on to or- 
^an'o'e a general strike in that city 
.,,,,1 in Oakland, across the hay, similar 
to the strike tnat paralyzed Winnipeg 
mid Seattle.

'I'li,, ,xaii Francisco Labor Council
1.. ..; formally and categorically turned 
l(lWn the general strike and ordered 
constituent unions to reject both it and
11.. . g,,neral eonferenee committee of 
,l„. iank and file. The struggle now

itself into one between the 
insurgent membership of the unions 
.(U,I pu- conservative union officials; 
U1 •!,,-i words, between u probably 
i .. general strike or an absolutely 
certain “open shop” regime.

\ gnat majority of the individual 
in,vt- declared overwhelihingly 

t,,: the strike and the probability is 
,li:,i 11,, building trades at least will 
g,, , . a body. Most of them, of 

ii me already out, and only the 
, ,| , material teamsters will keep
11.. . mi'llt from being unanimous 
mining the building crafts.

The general eonferenee committee 
■'rani, and file committee”) of the 

pudding Trades unions is planning 
l„ .again/'' a “labor police” of fiUO 

. a, . ’,, patrol the city and main­
tain nr,lei in the event of a general 
.trilie it i- planned to have this

auxiliary “police” force, which will 
lollow the model of that initiated dur­
ing the Seattle general strike, com­
posed ontiiely of war veterans.

Arrangements tire also being made 
tor a body of 100 speakers to go to the 
individual unions and urge the neces- 
'ity of the strike against the “Amer- 
iian plan . Ballots have been issued 
to the various unions calling for a re­
ferendum vote on the subject, and spe­
cial meetings have beeu called for the 
purpose. The Ulnssworkers’ union has 
already voted in favor of the general 
strike, without waiting for the ballots 
to reach it.

1 he following unions have unqua­
lifiedly endorsed the general strike: 
Milhvrights, marble workers, engineers 
(Oakland), carpenters, plasterers, bill 
posters, sausage makers, ice wagon 
drivers, jewAry workers, riggers and 
stevedores, sailors, the carpenters of 
San Mateo and carpenters No. 304, 
steam!itters, united laborers, millmeii 
No. -12, roofers (San Francisco), and 
plasterers and modelers. Pile drivers, 
steam no,I operating engineers, brass 
workers, hud curriers, painters of San 
Mateo and plasterers of Oakland.

Finns nre being made, in the event 
of the general strike, for a tent colony 
ot strikers on Hie outskirts of the 

to accommodate those ^vmo cannot 
during tin* strike afford to rent their 
present homes.

FOREIGN NOTES
N,-w burn babes in the hospitals of 

Europe ni- being wrapped in news 
|iii|„-r-, tens of thousands of children
|.,__ l,i i one garment and expect to
ttmk 1 ■ foot next winter, many must
st:u in bed for lack of clothes and 
ii, :i ii y n in.lher has sold the lust skirt 
i : : ! I lier little ones and wrapp
t-.| herself in tin old shawl.

Ii. .lupus, no physician expects to 
riT/ivi any fee from a patient in poor 

The profession cousi- 
; -iii. ■ i- generosity but as a duty 

- I'm- service to the poor.
o. i tin- most important actions 

• f tin- tit-serai <’onfederal ion, wjiicli 
ii,,' , ,i In remarkable changes in

ni, life of France, was the 
■ 11utinn ( tlic Ft'onomic Council of 
bah* ■ ! it the litll) congress. This
f .ii-- «.is . rented with the approval 
„f tin- National Federation of Co 
, l'i-rat I,-, tlic Federation of State 

an,I tlic Union ut Tech- 
tu a ., ni I ml list r v, Commerce and 
A/., iilt.iiv. This organization lias 
I,'.'in -ui'lyiiig methods of economic 

tiangi- t all railroads and mines, to 
he supervised in the lieginuiiig by 
I' ■ 1 - "l directors on which are re- 
!'t ' si-nia-it■ ■- of the workers, capital­
ists and the state.

Fngiiie-rs and firemen of a Rliine 
siiaiiiship ■ .uiipany have gone out on 

: tin Inter Allied Rhineland 
1 : a lias issued an order which

tantamount to a strike prohibition.
I tu a in in. - - i i .u offers its services as 
imisI . a *.. :. hut threatens in the event

t tin -irike coii'inuiug to take re- 
pi'essive measures.

An In'' rnatioiinl lu bur journal is 
hr ... he.l in Vienna by the Postal 

Workers International ’organization, 
"'ki'ti t,a- affiliated organizations in
II ' I-, hi countries and in several 
s An.- , hi ri'i'iililii-s. All articles

: ' j"-nil'll in three languages— 
French and German. Dr. Lud- 

Mami. international secretary, 
" ■! in chief. R. Kaplan, of

Haw a, will lie American corres 
ppiule m.

F" M, xii-uh government has for 
t, id lit- ii immigration of Chinese,

F a pri.fit of 50 ]ier cent and a 
-11 w-.| i,i idend of till per cent, i’lng 

Finding financial “assist 
bankrupt Austria. This 

a in was made by lOnglish 
' 0 ' ■ who entile to tlic aid of the
b.ui a . I, ,r freight service. Pre- 
":|1 P1 "t'1 - of tliis enterprise had 
I'”'11 ! 11 - in ii per cent annually.

lory liolds good in almost 
enterprise in Austria to 

-Ii capital has come to the 
“This is what I lie allies call 

I", exclaims Die Rote 
■'kw "t Vienna. "We Austrians 

a colonial dependency of 
tlie worst kind. In Austria 

a 1 ■ duniyi,ii,,n process by the entente

t with the identical aims as every other 
I modern colonizing lias been going on 
I for the last two years. It has been a 
| ruthless économie exploitation, though 

with different methods t lia u are em­
ployed in .lava, the Marshall Islands 
or the Cnmeroons. ”

- Organized labor in Honolulu and 
; throughout Hawaii is opposed to the 

Kulaniaunole resolution in the Amer 
ienn congress .authorizing tlie presi­
dent anil secretary of labor to admit 
50,00U Chinese coolies to Hawaii to 
break the wage standards established 
by the Japanese and other irnde 

| unionists in the sugar industry.
At the present time the sugar plant 

ers dominate the commercial and in­
dustrial affairs of Hawaii. They are 

j autocrats; if a mechanic incurs their 
displeasure lie lias to leave the island. 
They have a black list.

—“The Herman workers”, says the 
statement of the Heneral Commission 
of Herman Trades Filions in answer 

j to a rceeul statement of Samuel Gom- 
pers of tlie A. F. of L., “have as 

| little cause to hide their faces in 
shame as the American workers. Tlie 
contention of Mr. (lumpers that the 

| Herman workers could have prevented 
the war by the ‘sacrifice of a few 
thousands' lives betrays a surprising | 

I lack of understanding of European 
j conditions. By such a course the j 

Herman workmen would have opened 
| the way for the Russian Army to 
| inarch on Berlin. A peace worse than I 
1 that of Versailles and a fearful eu- 

slnvemeut of all Europe would have 
[ beeu the cousequence. We woulu have 

been happy if the American workmen 
would renounce unjustifiable re 
pruadics, let bygone be bygones, and 
extend us the hand of connadeship in 
our commun endeavors.”

—In the same book, “The Advanc­
ing Hour”, Mr. Ilapgood in a master 
fill way exposes war propaganda, par 
ticularly that directed against Russia. 
After reciting a story of unspeakable 
atrocities the truth of which lie 
vouches for, a tale which makes the 
blood boii against the Bolsheviks, he 
discloses that it happened not in 
Russia, but iu the United States, and 
the victims were not bourgeoise, but 
Negroes.

—Young Japanese liberals desire tlie 
abrogation of the Japauese alliance 
with Britain in the same way that 
British liberals do. Both realize that 
tlie agreement is nut in the interest of 
the common people.

—Norman ilapgood, in his book 
“The Advancing Hour”, relates this 
conversation he had with a French 
oflicer concerning tlie bombardment 
of hospitals by the Germans during 
the war: “Tell me”, 1 inquired, “is 
it true that the Hermans shot up the 
hospital on purpose?” “Certainly”, 
he replied, “why not? We had a bat­
ten- behind it.”
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AMERICAN NOTES
The Minnesota state federation of 

labor convention instructed its officers 
to arrange a conference with represent 
atives of farmers’ organizations friend­
ly to organized labor to devise ways 
and means for tlic establishment of 
commissaries t his winter to feed tho 
unemployed.

~A bakery of Sacramento, Cal., is 
suintf the Bakers’ union for $40,000 
because the union made known tlie 
taet that tin* bakery was conducted in 
a filthy manner, and thereby los* it 
custom.

—Discharges from the United States 
army were requested by 20,000 enlisted 
men in the first ten days in July, ac­
cording to figures made public by Se­
cretary ot War Weeks. Tlie number of 
men who are demanding releases 
seems to surprise army officials.

—It the 15,000 new millionaires loot­
ed only one million apiece, tlie total 
would reach 15 billions and a third of 
this would give a more worthy bonus 
tHan was provided in the bill which 
Harding talked against to “save the 
country from ruin”, says tlie Butcher 
Workmen’s advocate.

—The twentieth convention of the 
United Association of Journeyman 
Plumbers and Steam Fitters will con­
vene in Providence, R.I., Monday, Sep­
tember 19.

Tlie charter of tlie International 
Paion of Fruit and Vegetable Work­
ers of North America lias been rcceiv 
cd at Fresno, Cal., from the A. F. of 
L. Tlie union was launched by repre­
sentatives of 37 local unions, charter­
ed directly by the A. F. of L. The 
members of this organization are 
mainly migratory workers, who move 
with the seasons up and 
Pacific coast.

-Tlie school children of 
started a revolt against the 
price of ice cream sodas,
“sundaes”. Tlie adult 
timidly fell in behind them. Many 
icecream manufacturers and hund­
reds ot' soda dispeu so ries have already 
announced cuts in prices that amount 
to one hundred and more per ecut.

—Judge Askren has ruled that the 
Tacoma, Wash., Labor Advocate can­
not he sold near a struck bakery iu 
that city, because the labor paper tells 
the story of tliis concern’s opposition 
to organized bakery workers. The court 
liolds that this is picketing. Attorneys 
for the unionists reminded the court 
of the employer’s methods, which 
were not only on a larger scale, but 
manv of the statements were untruth­
ful. '

Washington Treasury officials told 
the senate finance committee that in­
terest of $9-13,334,755 is owed tlie 
United States on allied war debts. Up 
to tlie last interest period Belgium 
owed approximately $34,000,000 inter­
est; France, $28-1,000,000; Great Bri­
tain, $407,000,000 and $1(11,000,000 It 
was stated that tlie government has 
agreed to postpone interest collections, 
without compound interest, for three 
years, or until April 15, 1922. The
agreement was made in 1919.

-The steel trust is “holding out ’ ’ j 
$00,000,000 in back taxes from the | 
government. Tlie amount includes tlie 
years of 1917 and 1918 when the trust 
was making such staggering profits 
from the war. The trust disputes the 
government's claim that many of the I 
items included in its returns are tax­
able .If the trust can escape with tliis 
$00,000,000 it means nearly $12 a share 
to the holders of more than 5,000,000 
shares of common stock.

—Testifying in Washington before 
the senate committee that is invest­
igating tlie Mingo county (W. Va.) 
miner's lockout, Ernest L. Bailey said 
In- had instructions from superior offi­
cers not to employ members of the 
United Mine Workers' union. Tlie wit­
ness is superintendent of tlie Ports­
mouth Salvny Coke company’s mines 
at Freeburn, Ivy., across tlie Tug river 
from Mingo county. He said his com­
pany furnished 109 high-powered rifles 
to employes to “protect” themselves.

—Jacob L. Panken, judge of the 
municipal court, is the nominee of the 
Socialist party for mayor of New 
York, lie will conduct an aggressive | 
campaign, be said, at tlie close of the i 
convention session which nominated 
him.

-Hiram Johnson, United States 
Senator from California, and Govern­
or William D. Stephens of the same 
state, were declared to be the real 
jailors of Tom Mooney and Warren K. 
Billings iu resolutions adopted by 
thousands of workers attending a pro­
test picnic in Minneapolis, Minn., Sun­
day demanding the release of Moouev 
and Billings.

—Tlie big carry-over from last year 
will -make it possible tliis fall for can­
neries in Minnesota to shut down 
two-thirds of their production. Much 
produce was canned last year but the 
high prij'cs charged kept the public 
from buying.

—We note in the daily press that 
several local owners in tlie Birming­
ham district are offering coal at tlie 
modest sum of about $2.25 per tou f.o. 
b. at I lie mines”, says tlie Labor Ad­
vocate of Birmingham, Ala.

‘‘We also note that domestic coal 
is held in tlie yards at Birmingham 
for sale to the consumer at the also 
modest price of $8.75 per ton. Who 
gets the difference ? Tlie retail man 
savs he doesn’t, and tlie coal owner 
says he doesn’t, and we know that the 
miner doesn’t. Ho, who gets it?’’

ENGINEERS’ RAFFLE

The raffle of tlie Windsor Phono­
graph by St. Lawrence Lodge No. 15 
It. of L. E. and F., which was to have 
been held in July, has been postponed 
until September 4th. The drawing will 
be held in Union St. Josehp Hall, 
1882, Notre Dame St. West, at 2.30 p. 
in. Anyone desiring to attend can do 
so, providing they have tickets. Tick­
ets can bo obtained from G. L, Phil­
lips, 131, Addington Ave. or at liar 
aug’s Cigar Store, 2 Pari. Ave.

TRADES CONGRESS WILL 
TAKE UP UNEMPLOYMENT 

INSURANCE
By an uu.'i .iuious vote the Winni­

peg Trades a-.I Labor Connell approv­
ed the recommendation of its Execu­
tive to submit the questi -u of unem­
ployment in - u i a ni-** to the Winnipeg 
Convention of the Trades and Labor 
Congress for i.-tion and suitable legis­
lation to mak. the insurance effective, 
The resolution ..ills for an immediate 
conference of representatives of Fe­
deral and I’n.. incial governments, city 
councils, central labor bodies and of 
employers, "to prepare a plan of un­
employment insurance, the cost of 
which shall constitute a first charge 
on tlie profit- of industry.”

The following is the text of tlie re­
solution wh , h will be discussed by tin*
Convention if Winnipeg:
“Whereas, the problem of unem­

ployment throughout the- Dominion is 
acute and with the approach of winter 
threatens to become still more serious, 
and

"Wherca, the presence in our midst 
of great numbers of men forced into 
involuntary idleness and consequent 
destitution, constitutes a grave menace 
to our national well-being, and where­
as, the methods hitherto used to meet 
these conditions, having been hasty, 
temporary, localized, and totally in­
adequate to effect any permanent im­
provement.

“Therefore, it be resolved, That tliis 
Trades and Labor Congress of the 
Dominion of Canada in Convention 
assembled la; - down the principle that 
tlie first charge upon industry is of 
right and might to be the adequate 
maintenance of the workers engaged 
in it, and he it further resolved

“That we demand that an immedi­
ate eonIVrenei- he called by the Federal 
Government of representatives of the 
Urovincial Governments, of City 
Collin-iis, of Central Labor Bodies and 
ol Employe;- in the larger industries 
to prepare a j•)un of unemployment 
insurance, tin . .-t of which shall con­
stitute a first charge upon the profits 
of industry.”

—--------------—; u:-----------------------

ARISTOCRATS GOING
A capitalist daily of Montreal re­

cently published a special despatch 
from England bemoaning tlie passing 
of the old landed aristocracy. Owing 
to the heavy taxes and the after war 
conditions, said tlie despatch, tliis lord 
was forced to ell iiis estates, that earl 
had to let his land go, this noble was 
parting with hi- baronial castle.

To a certain lass of minds who like 
an arisloera . tliis is a sad, sad state 
of affairs. Ruggles, the English 
valet, in tin- lovel “Ruggles of Red 
Hup”, declared, "Of course we must 
have our sup i iors, for if we did not 
have superior-, how would we know 
who our inf.- ns are?” To that type 
of mind, the going of tlie English 
aristocracy i- a lamentable event.

it is said that the English arislu- 
cracv maint a nu I eulture and gentle­
manly man:,, r Mueh lias been 
written about "the stately homes of 
England.” They are stately. The aris­
tocrats hav, I., ■ n cultured. Yet their 
tremendous cos- outweighs their bene­
fit to the diildic. Palaces, hounds, 
horses, return of servants; all cost 
money. Those who have visited such a 
place as Hamilton, Scotland, uud saw 
the houses ther> huddled close to the 
gates of the park of the Duke of Ha­
milton, then -aw the acres and acres 
of private lawn and woodland stretch­
ing away, forbidden to the public, 
realize that tin- British paid a dear 
price for tin-. aristocracy. These 
grounds are imw giving place to coal 
mines.

It may in- said that tlie aristocrats 
handle the l gn policy of Great 
Britniu and that when they go, tlic 
foreign policy of Britain will suffer. 
H. K. Chester tlie English publicist 
and writer, when in Ht. Louis, Mo., 
gave an intcre ii-iv upon tliis question, 
lie said.

"It is a tr. lition in England that 
foreign affair- must be handled by 
tlie aristocracy. The aristocracy has 
been lamentai y diluted by a sprinkl­
ing of cads. But still, as a class, it is 
permitted to dictate tlie foreign policy. 
Il is unfortunate that Irish matters 
arc considered foreign mutters, but 
they are. I would as soon see babes 
in perambulators handling the foreign 
affairs of England for babes in peram­
bulators arc apt to lie rather houest 
and innocent."

This is the declaration of a man 
who lias watched British political mat­
ters closely.

The aristocracy furnished the offi­
cers of the army. Napoleon, who 
watched the British armies at work,, 
declared Hint tlic English were a raeej 
of lions officered by a dice (if asses. 
Napoleon's judgment on military mat­
ters should be accepted. It was only 
when Wellington took over command 
that the British armies won.

The people of Britain need not 
worry over tlic passing of the aristo-j 
oral. The virtues of tlie aristocrats! 
have been overrated; and tlic common
people ............. my virtues and that will!
bring great good to Britain when tire J 
incubus of the landed aristocracy bus 
been removed.

WAGES AND HOURS
Industrial conditions * in Rome, 

Italy, show no sign of improvement. 
Practically all of the hoot and shoe 
factories are closed. Fifty per cent of 
tho metal workers are unemployed, 40 
per cent of the builders, and, iu the 
textile trade there are only 14,000 
workers employed, of witch 11,000 do 
a 20-hour week, whereas at the end of 
1920 21,000 workers wore occupied.

—Officials of the United Mine 
Workers, at Indianapolis, Indiana, 
report that 150,000 miners arc- unem­
ployed at preesnt. Lack or orders is 
given as the reason for tlie production 
of 19,000,000 tons of coal in Indiana 
during the first six- months of 1921 as 
compared with 25,000,000 tons last 
year.
—After attempting for several months 

to operate on an “open shop” basis, 
the Royal Baking Company of Okla­
homa City, capitulated to the Bakers’ 
union and signed every one of the 
union terms, including stipulations 
concerning night work pay.

—Cubans are in dire need of employ­
ment. All work lias been stopped on 
sugar estates because of lack of funds. 
In many places the former workers on 
these estates are wandering about the 
country in swarms, begging for food.

—Electrical workers of St. Louis, 
Mo., employed on inside work have 
defeated a wage reduction and are 
again at work.

—Starting iwith the Allen Enter­
prises and followed up by the other 
houses affiliated with the Motion Pic­
tures Association of Manitoba, a move 
is on foot at tlie present time in Win 
nipeg to slash the wages of motion 
picture operators 25 per cent, during 
August. The demand is being resisted 
in whole and in part by tlie Motion 
Picture Operators’ Union ou the 
ground that tlie closed shop contract 
now obtaining with the picture con­
cerns docs not expire until September 
1.

—According to Joseph Lebley, busi­
ness agent of the building trades coun­
cil of Hamilton, Ont., there will be 
plenty of work for building tradesmen 
and laborers to keep them going 
through the fall and winter. The 
$799,000 technical school job has been 
let and other large contracts are like­
ly to be awarded.

—Oigar manufacturers iu Tampa, 
Fla., have arbitrarily cut wages 15 
per cent for mold workers and 25 per 
cent for hand workers. Last year the 
bosses cut wages, anil after a 10- 
months’ strike these organized work­
ers returned to the shops when em­
ployers pledged that there would be 
no more cuts. Now they claim this is 
necessary to regain markets that were 
lost because of tlie strike.

—Tlie Bakery Wagon Drivers’ 
Union of San Francisco lias rejected 
a proposal from tlie employing bakers 
of a wage cut from $45 a week to $41 
and $39. Tlie union lias replied with 
a counter proposa! of a cut to $42, to 
be efeetive January 1, 1922, and to 
lie contingent on a proportional re­
duction in tin- retail price of bread.

—An instance of a very commend­
able spirit being shown is given iu 
the case of the Master Painters’ As­
sociation of Hamilton, Out., which 
body, despite the award of the arbit­
ration of 02 cents per hour, has decid­
ed tiiat so long as conditions permit it 
will pay its employees 67V£: cents an 
hour. “We want to deal fairly with 
our men and likewise desire their 
confidence and cooperation”, said F. 
T. Brooks, secretary of the associa­
tion.

—Milwaukee is the seat of an 
“open shop” organization of employ­
ers, banded together to fight union 
wage scales, hours and conditions, 
with a representation of 662 plants, 
considerably morte than half in tho 
city, employing GO,000 workers, col­
lecting over $1,000 a month in special

LIGHT AGENDA BEFORE TRADES COUNCIL
The principal discussion of the 

meeting of the Trades and i.abor 
Council last Thursday evening centred 
upon a communication from the Work- ; 
ers Relief Conference of Montreal for 
aiding Soviet Russia. A motion was 
made to place tlie communication on 
file to which an amendment was made 
that the request of tlie communication 
bo granted and the Council sent two 
delegates. When after much discussion 
it became apparent that the commu ! 
nieation had nothing to do witn re­
cognizing tne Soviet government, but 
merely asked that two delegates be1 
sent to a conference to discuss ways 
of helping the famine sufferers of RihI 
sia, as all tne governments are now j 
attempting to do, tlie aniendni i.t 
carried by a vote of It to •!, an l ileleg-! 
ates J. Mi Lean n.m Z di Muro Mere 
chosen. Tlie meeting of the e inCcreiici 
to which an invitation was extended! 
tc Other oiganizations. will b» held on t 
Sunday morning next, at ') a,in,, in 1 
room 7 of the Prince Arthur Hull. The 
Conference lias already rented the 
Monument National for a mass meet­
ing of the workers to discuss the fain-I 
ine. Tlie mass meeting will be held 
at 2 pan., on August 28th.

There were no new delegates to be 
seated.

The Executive Committee having 
declared that there were three va. 
aneies upon the Board, tlie following j 
delegates were e'ected to replace the 
retiring members: N. Dandenan, of 
the Poliee; M. E. Alarie, of the Aque­
duct Workers, uud J. E. Godin, of tlie 
Bakers.

A communication of Carpenters, j 
Local No. 134, asking the Council to 
appoint a permanent Business Agent 
for the Trades aud Labor Council, to 
give all bis time to looking after the 
various affiliated organizations and

planning for the welfare of tlie Coun­
cil as a whole as well as for the weak- , 
or affiliated unions was referred to A, 
the Executive Committee.

The committee on tlje Constitution 
reported that the special meeting of 
the Trades and Labor Council called 
to-deal with the question of amend­
ments had been adjourned until the 
third Hnnday in September, at 10 a.m., 
at 117 Ontario Ht reel East.

The Later Day Committee reported 
that l.i ij. member- would be given
'•at at th. i '"in,.-il M eeting Hall on 
Sandai September 1th. The Marshalls’ 
meeting v. . I be held in the hall be­
low .ai Sept i-m tie] 1th, at 10 a.m. The 
sale of tir*L• t - Gu the Dominion park 
pieaie had beeu very encouraging. 
The four nidi ■: members of tlie Coun­
cil, Dclegati Dixon, McLean Fre­
chette and Maisonneuve had been chos­
en to escort the banner iu tlie carriage. 
Two new liven:s had been elios-
■ J in it"- ,.: .aiamine, throwing the 1G 
pound -Inn ,imi a thread and needlo 
race. The parade will start at. 9 a.m. 
sharp and all unions were notified to 
have I lu-ir quota of participants at lIre 
starting place on time.

The agenda before the Council was 
very light. Tlie overshadowing event 
of the e.'tiling emigre- Convention at 
Winnipeg had caused the unions to 
turn their attention to labor matters 
in a wider aspe.-i. Delegate Lynch, 
who will atti ml tlie Convention, de­
clared that tlie unemployed question 
would probably take two dais and 
tlie upi-u shop another day, so that the 
Convention would lie of longer dur­
ation than in tlic past, lie declared 
that thi Convention would take a de- 
torniincd -iand on these two ques­
tions.

The i "iiiieil adjourned at an early 
hour.

assessments besides regular orgauiza-! 
tion dues and employing an attorney 
whose services are at the command i 
of every member of the organization. [ 
Tho league, which lias headquarters 
at 2SS East Water street, aud is 
known as tlie “Milwaukee Employ­
ers’ Council”, definitely announces 
its objeit as tlie establishment and 
maintenance of tlie “open shop” iu 
the Milwaukee industrial district (Mil­
waukee county) and tlie denial of em­
ployment contracts to labor unions,

—If Thomas H. Watkins was 
throwing out a “feeler” when lie 
suggested wage reductions for min­
ers in the Pennsylvania district, he 
received an unexpected answer. Mr. 
Watkins is president of the Pennsyl­
vania coal and coke corporation. A 
recent wage-cut speech by him has 
beeu given wide circulation, and the 
miners reply, “No broken contract; 
no wage reduction.” Tlie coal owner 
wants wages reduced and tho miners 
to sever eouuection with tlie United 
Mine Workers. To all of which tlie 
workers reply, “Nay, nay.” And tlie 
language they use is so plain that Mr. 
Watkins can understand. No sugges­
tion is made by the coal owner that 
his profits be eut. In 1910 these pro-! 
fits were $181,G75; iu 1917, $2,589,01-1; 
in 1918, $2,232,371; iu 1919, $800,15S.

—“The agitation for a reduction of . 
wages in Australia is positively wick- ! 
cd,” says the Australian Worker, 
which declares that the war cost the * 
rich nothing aud that, they now pos­
sess undreamed of wealth.

—After three weeks of negotiations i 
in New York city, the Commercial ! 
Telegraphers ’ Union of America has 
renewed last year’s rates with the; 
following press associations : Unitod 
Press, United News, International t

News Service and Universal Service. 
Attempts wen- made to cut wages 20 
per .-ont with a general reduction of 
working conditions.

The I’ls s Department of tli In­
ternational Federation of Trades 
Fnioiis declares that many of tho so 
called ‘ '-poiltancoiLs” unemployed de­
monstrations in Europe are due to the 
machinations ut' ihu international 
Central < 'miiiiiittof the Third Inter­
national with headquarters at Mos­
cow.

RAILWAY
SYSTEM

Standard Time

MONTREAL - OTTAWA
Trains leave Montreal 8.15 n.m., 7,05

p.m. ami !Mio pin. d : t i I >. 1.00 p.m. dally 
except Sunday.

Parlor cars on nil Irniim.

MONTREAL - TORONTO - 
CHICAGO

Train* leave Montreal 10.00 n.m. tinter- 
national Limited | and 11.00 p.m. dally for 
Toronto. Detroit and Chicago. Through 
Pullman sleeping ear*, on both train*. Par­
lor ear and dining ear on International 
limited.

ll.oo p.m. train ha* through Pullman 
sleeping ear to Hamilton.

Train* also have Montreal Daily for To­
ronto and intermediate *tation* at 10.05 
n.m. and 7.30 p.m. Latter train lias Pull­
man sleeping ear*.

Por tickets, re*erv at ion of sleeping ear 
neeommodatIon and all other information, 
apply t‘> agent* of tin* Canadian Xntiniial- 
(îraud Trunk Itail wav*.
__________________* 33-31-35*30

$$$$$$$$$$$$___$ $ $ s $ $ s s

Be sure to take advantage of the many special Bargains offered
DURING THE

7th Semi Annual 
Sale at................ 'UPCBST

» i

Are you quite prepared for Fall and 
Winter? If you aren’t, come in and look 
around, for Home furnishings, wearing ap 
parel for yourself and children and many 
other articles necessary for every day use 
are all obtainable at the lowest prices that 
have prevailed for years.

A feature of the sale will be

DOLLAR DAY 
ON MONDAY

: o:
ONE LESSON NOT LEARNED

The one lesson of the war, “the 
costly exhibition of the futility of 
force”, lias not yet been leurut.— ! 
Arthur 1’ousouby.

where your dollars will buy more than you’d 
expect, even before the war.

It certainly will pay you NOT TO MISS this GREAT EVENT.
$ $ $ ~~$ $ $ $ $ $ $ $ $ $ $ $ $ $ $ S S
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The Official llllliiftua! Mouthplcca 
Montreal Or*unlied Worker»

Member of the
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Membre de la Presse Inttrnatlouale 
Ouvrière d'Amérique

üus. FKA.NTO. Editor and Publisher, 
Vice-President of the International 

Labor Press

i St. Paul Street 
MONTKKAI
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LABOR RESEARCH 
BUREAU FOR CANADA
Establishment of n Labor Research 

Hurt-au le: thé eolelrlion and fabula­
tion of ei'onoinie information relatingj eians. " 
to wages anil working conditions, costs Howevi 
of living, labor supply, été., is 
portant resolution which the 
peg Trades and Labor Council 
seating at the Convention 
Trades and Labor Congress in 
peg next week. The following 
text of the resolution.

"Whereas the tendency to ser up 
boards and tribunals fi*r the hearing 
and investigation of differences be­
tween i inployers and employees makes 
ii imperative that labor should have

THEATRE MANAGER 
TALKS

"1 quite sympathise with the music- 
a.l hoys who have resisted the attempt 

■ on the part of theatrical managers to 
cut their wages.” So spoke Mr. Alible 
Wright, of the Princess Theatre, one 

; of the best liked by his staff and 
others of all the theatre managers of 
the city.

Abbie lias the faculty of working 
! with his whole staff and their troubles 
j arc his troubles and as a result they 
: never have any.

Whenever the managers have trouble) 
they invariably choose Abbie to re I 

; present them before the various 
] unions.

Anyway as lie chatted over the pre­
sent snag in the- contrats between 

the musician's union and the Theatri­
cal Manager's Association, ho was the 
same strong human that he has always 
been and repeated that, "who is the 
man union or non union who would 
like to have his wages cut - 1 p.c.f

■1 for one”, he continued, “would 
make a big holler if it were put up 
to me and I cannot blame the musi-

WHEN EVERYTH1NE WAS SLOW
(l'or the textil workers of Montreal, by a member of local Id0.1, X. Y.)

every
an im 
Wimii- 
i- pro­

of the 
Winui- 
is the

everv facility in presenting it-* ease,
and wherea s

Publie suiqmrt in the redre »» of
grievances ,cannot be looked lor u n:• s-
the public is fully infnnne.l :i- ! the
merits of *1lie eas»*:- at issue and

Whereas it i* difficult for local
unions a ml small groupes of n n in a >

- went on, there 
likihood of some satisfactory arrange 
meats. Personally lie was friendly with 
all his players and he felt that the 
managers were not wishing to be un­
fair in any way. it was a matter of 
getting together, lie considered the 
musieiau a thinking man, a man above 
rln- ordinary in intelligence, and one 
who will listen to reason much more 
readily than any of the theatrical 
unions. There was no thought of de­
fiance uti his part nor. as far as lie 

on the part of the managers 
individually or as an Assoeia-

knew,
either
tion.

to devote the time and money noces­
- ■ tioi i statistics

and data relating to industrial condi­
tions. \,.w therefore be :t resolved 

Thar we, realising the vital acces­
sit v ot providing adequate machinery 
for the eidlection and tabulation of 
,;ata .’e'.a'.'ig to wages, hours of work 
cost of production profits, living 
costs, methods of finance, etc., in the 
,arg. r industries, - all upon the Execu­
tive of the nonunion Trades and Labor 
Congress to prepare a scheme for the 
organizing >f o Central Labor Re­
search Bureau and Intelligence De­
partment, which -liall be constantly 
at the service of it 
render assistance in the 
of eases for pre-enttneu 
tion Boards, .loin* Count 
try. Industrial Courts, et 

--------------:o :------

oenstitucuts to 
preparation 
to Arbi tra­

ils of Indus-

It is a rare opportunity for good 
ooinmnn sense to prevail and let all 
involved realize that we are living 
in a revealed age iuto which the war 
has -hocked us.

For
SORE 

THROAT 
COLD IN1 
CHEST 

etc.
Chas. f. niton, 
1 û i r y il Se *N H. 
writes: *1 w * to 
inform y u :i.-' wo 
consider y *. u f

■.......... >’S l . ••
I YEN f a very 
« up* ricr article ar.d 
wc lsc it jS a sure

When we lived in a town, away down
south,

Where it was awful slow,
And worked in the mill, with the rest 

of the tra. It,
As we were often called, you know, J

Here's to the man, -that a factory liaud) 
Who toiled amidst the racket,

And paid a big, big price for his hominy
and rice,

With very small wages to back it;

With loom or frame was all the same;
We folk earned every dollar;

With cake or cheese, pom or peas,
We paid for every swallow.

Eroin soon till late, at a hell of a rate, 
With cotton cloth and thread,

We toiled and sweat and run in debt 
To buy our meat and bread.

Volt factory folks, who read this rhyme 
Will surely understand 

The reason why I love you so 
Is beactisc I'm a I’NION man.

While standing here between my
frames,

I never lose any time,
Hut keep everything in a whiz 

While 1 write this little rhyme.

We would rise early in the morning ■ 
And work all day real hard 

, To buy our little meat and bread, 
Sup-!, salt and lard.

, We work week end to week oat 
And never lose a day.

Viol ........ that awful pay day comes
1 draw my little pay.

We then went homo on pay flay uiglit 
And sat down on a chair;

The merchant rapped upon the door— 
Hi came to get his share.

Wlien all onr little debts were paid 
And nothing left behind;

1 We t l: !11 i our |...... wrong-id* out.
Bat not a cent could we find.

Oar children, they grew up unlearned, 
No time to go to school;

Alnio-t before they learned in walk 
They learned to -pin or -pool.

The Bo-- men jerked them ‘round.
And whistled very keen.

1 tell von now, the factory kids 
Were r.-allv treated mean.

And think the matter through,
And eoiue along with the rest of us 

And JOIN the I MOX too.
I

Now do not be a scab
Vii-t knock th, I N ION too;

l-’or tlie only thing you’ll find in that 
Will be the worse for you.

Now, ilo not think you’re better,
Or that you were a miser;

l'or you are sure to get,
What our CNVI.K gave the KAISER)

Listen, now, dear factory friends. 
Whoever you may be;

1 hope to grasp yo ir hand some day 
And know that you AGREE.

By .1. 11. WALLS.

Everything in 1

Rubber
Mmle

The emblem nf quullty //j
uml fuir deullnir I'liiiiiihi

RUBBER FOOTWEAR, RAIN-
COATS, AND DRUGGISTS'

SUNDRIES

nsEaaesataBHaaa gj’MrtmrüKFM

Quality maintains -economy. 
No matter how much you pay 
"per gallon” lor other lubrica­
ting oils, you get more lubrica­
tion “per dollar" when you buy 
Imperial I’olarine Motor this.

CANADIAN NOTES

l'or the fiscal year ended March 
Hist, HUM, there was collected in In j 
come Tax from farmers $,Slid,(i.'tô,7-1 j
and from all others .$45,515,188.57, aj 
total of $4(>,381.824.81, and from Busi­
ness Profits $-D,841,401.25, or n total, 
of $87,293,225.55 and the cost of ad- ^ 
ministration was 1.98 per cent of the! 
amount collecte :.

-Toronto's Labor Day Demonstra­
tion Committee lias been advised that i 
Neil Maclean, British Labor M.P. and 
fraternal delegate to the Winnipeg 
convention of lie Trades aud Labor 
Congress of Canada will accept its in­
vitation to take part in labor demon­
stration. Mr. Maclean, with President 
Tom Moore, of the Dominion Labor 
Congress, and President Bert Merson, 
of the District Labor Council, will be 

tie Exhibition Grounds

RIORDON SALES COMPANY 
Limited

MON THEDA L 
Deniers lu

Il I .K AI Tl ICD AND UN 111. ht Al Tl titD 
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Hallway Ties
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A GREAT CAN ADI An 
INDU 8TB Y

Operating 17 mUli 
Employing lu.ooo peopD

THE DOMINION TEXTILE DO 
LIMITED

Montreal — Toronto — Winnipeg

\T Till: 1*1. \\ lllll -I s

peakers at 
ahor Dav.

t In
oil

—During 
Employers 
lias been
> press

thi last few weeks the 
As- <i-iutinti of Manitoba 

flooding the Canadian week 
with "boiler plate” in ad­

vocacy ot a vigorous immigration 
policy. Tlie obvions purpose of the pro-) 
pagandn is a .-est against a reso­
lution proposed at Ottawa. “That all 
immigration b. suspended until a 
normal condition of affairs is estai»- 
lislied. ’ '

—Stops are l.out to be taken to 
organize the A :to Mechanics of Van 

Oliver and vicinity iuto the Automo­
bile Dcpartim- - of the International 

V --O.dation of Machinists.

I ! fersorr ti.ro-1
and chest, i would e t c without u 
the price was one dollar a bottle.

IDEAS RULE
Why is it that the Labor 

is s., helpless in spite of it- 
Simply and -olelv bi-eau-e it 
on the strength of it- nieml 
not on the strength of it- i-iea- 
-treugth of a movement lay- 
idea- ra t lier than in it- n uml 
freedom, London, Eng.

KING OF PA1H

Yarmouth, N.S.

When thev went walking down the
st reet,

Ai! wrapped in lint and strings, 
They called them fools and factory

tra-h
And other low down names.

.Iii-t I.-- them wear their watch -o fine.
All rings and gohlen chains ;

But when the 1'NIUN brings ns up 
We can wear those things.

But now Mays times are better 
Fur every factory hand;

But -lie mi i v -afe brand for -uc.-c--
t inlay,

Is to be a L'NION man.

Now if yon will get to thinking 
Of the day- not long.ngo.

When we worked as hard as hell 
When everything was slow.

A la-w lie. 
to protect the 
proper sanitate 
barber shops , 
of the requests 
volition of th» 
International F 
Government.

—Domestic 
tail merchants 
ada ’ ' and yet 

I prices for tlo- r 
■ritieized by ii 

. tario Minister

-ing barbers in order 
publie and provhle 
eonvenieni-es in the 
the Province is one 

-d' tlie Provincial Con- 
dour ney men Barbers’ 

»ion to the Provincial

huh fa eturers 
who cry “Buy 
hold out for 

• goods were 
m. Walt 
if Labor,

and re­
in Can 
wartime 
warmly 

r Hollo, (th­
at a mass

meeting of mi -iqdoyed in Hamilton.
dii-cph W nee, member of tli»1 

executive of the Nova Scotia Labor 
Party gives 11 following suggestions 
a- partial means to ileal with tlie un­
employed proh ■ oi in Halifax: 1. Make 

i provision for railway fares to those 
‘ Now get yourseif together

Commission ^Liqueurs
T avemes

LES permis pour Tavernes ne peuvent être accordés que 
dans les villes et cités.

Les Tavernes peuvent vendre de la bière au verre seule­
ment, à condition qu’elle soit consommée sur place.

Les Tavernes n’ont pas le droit de vendre aux personnes 
âgées de moins de 18 ans.

Le3 Tavernes n'ont pas le droit de vendre des boissons fortes.

L’article 31, clause 5 de la Loi des Liqueurs, stipule que:

“Toute personne ayant charge d’une taverne, peut y vendre des bières au verre, 
pourvu que la consommation ait lieu sur place, et pourvu qu’un permis à cet eflet lui 
ait été octroyé par la Commission sur paiement des droits prescrits par la présente loi 
et que ce permis soit en vigueur”

Il est défendu aux tavernes de mêler aux bières une liqueur alcoolique que! “tique. ■

Les consommateurs ne peuvent être servis au comptoir. LE BAR EST ABOLI. La musique, la danse, 
le chant et les jeux sont défendus. ' .

Les détenteurs de permis sont priés d’indiquer la nature de leur permis et leur nom à l’extérieur de 
leur établissement. ■

Ils doivent tenir constamment affiché leur permis, à la vue du public, dans leur taverne.

Entre 10 hrs P.M. et 9 hrs A.M. et généralement durant tout le temps que les tavernes sont tenues par 
la loi d’être fermées, les fenêtres devront être disposées et les rideaux et stores écartés de façon à exposer l’inté­
rieur de l’établissement

Quiconque cause du désordre dans une taverne, ou y apporte ou y boit une liqueur alcoolique autre 
que de la bière, est passible des peines les plus sévères.

Les Tavernes peuvent être ouvertes de 9 heures du matin à dix heures du soir, heure solaire b tous 
les jours, excepté les dimanches; le premier de l’an; l’Epiphanie; le Mercredi des f cadres; le N endredi Saint; 
l’Ascension; la Toussaint; la Conception et Noël; et, pour la Circonscription où a lieu une élection municipale 
ou l’élection d’un député à la Chambre des Communes du Canada ou à l'Assemblée Législative,- le jour où il est 
procédé au vote dans cette élection.

Commission des Liqueurs de Québec

AT MIS MA.ÏWSTY *
• 1 ! h I t*r M:id:iint‘." tin* « • « * i n « • « l,\ l»y Cibla 

Yarcsl anil holly Byrm*. will have il** 
premier in Montreal :it Mis Majesty'* tl»ea 
tre ne\t Moiu!a>. Hilda Yaresi. tu whom 
New York erltles have driven lull credit 
fur this piece, collies fruin the Arthur llup 
kins family <>f players. Though Italian 1»> 
birth. Miss Yaresi is unit une uf iuau\ 
Latin theatrical stars who have not »»nl.\ 
seen the exceptional opportunity fur then 
t rirai talent in America, but have develop 
ed that country as a permanent home 
"Kilter Madame” deals with a highly j 
strung, super emotional errand opera sln« , 
er. with all the temperamental va un ries of | 
her prufessioii, win» had been linked to a 
life oi iucompaliliility with a rich and 
rather matter uf fact New Yurker. the. 
latter decided 1 > weary of pursuing hi* 
wife in her erratic professional flights !•• 
the four corners of tin* earth Hiller Ma 
daine i* to I"* presented hero h.\ a coin ' 
pan.\ iii.hidinu Norman Hacked. Louise, 
Toe William Leonard. Helen St Ledger j 
Mine. Toi-ctaka. Maurice Puiratl and An 
totiio Salerno

AT Till'. PHINtT.SS 
Ne\t Week the PrilHoSs IllealVC Will 

open its regular vaudeville season com . 
lllciiritiL Sundav matinee and evening 
hurl lit: the closed season certain altera i 
lions have taken place at the theatre. The 
lobbies, auditorium aud rest int: rooms 
have been newly decorated and a number
of improvements have been accomplished (
tor the comforts of the patrons. DanciiiL'1 
acrobatic feat», sun^s. inusie and comedy; 
are combined in the op»MiiuK we»*ks's pro j 
gramme Headlining the programme will 
lie Lli/abeth Kennedy and Millon Berk*, 
two slap* »*hlldren who «»ffer a little sa 
tire railed "Broadway Bound." which af 
for»I* them opportunity for’a wide ranp* 
of histrionic ability. .1. Rosamond John 
son. tor many years th»* partner of the 

| late Boh foie in both stap* appearances 
and soii^r compositions, is assisted by hi*

I inimitable five and offers a new act.
*Sy itcopol ion.”

Joe Holly will be seen in a comedy of 
forint;. At I'alm Bench." Hurls Hum 
phrey's dancers are a daneln^ sextette 
Miss Humphrey is a prima ballerina She 

; is assisted by tlo* Misses LI/.both Bod**. 
Lena hakkiti. Beth NYeynis, Helen ami 
Dorothy Dobbin.

The team ot Adler and Dunbar an* well 
known in vaudeville. Miss Dunbar is a 
capable little lady ami as wid»l.\ known 
in unisial comedy as in vaudeville Top*t her 

: they offer A Study from Life" Mellln-

I Bart fompaii.v are comedy athletes.
Lowe, l'oeloy and Stella are a trio »»l 

ferine a trianule of eiitertaiunn*iu, which 
is formed by songs, dances aud costumes, 

j The Bios present an athletic novelty.

CANADIAN AT I.OKW S 
Arthur Ib-apm. a native (’aiiadkm, will 

headline the vaudeville bill at I .now's next 
week with Ids musical cotimily offering 

Bits and Hit», Mr. D«*apiti. who was* 
born in Ayr, Ontario, reached stardom in 
the musical comedy world several year.» 
:»Lro and has booh featured in such stmee.*» 
as 1 from Paris," The Hiirhway |
luan. I'tie Belle of .New York.” Ills van 
ib'vlllc offerinjr will consist of a rep«*rtoIre 
of musical comedy bits and some jrems 
from his store of humorous anecdotes.

The Five Musical Queens, femah* instru- 
un-ntalists, are said to have an act far * 
above tlo* ordinary: Brennan and Mnrlev 
imlulp* in nonsoiisii-a 1 oddilie , ; tin* Wheel 
* r Tri«» are equilibrists. aud Asakl. ai. old 
favorite, will offer a Japanese Juprliu^ 
novelty.

The programme will he concluded I » \ 
other features film attractions and tin* 
usual screen productions.

Charlie Chaplin's comedy. "The Tramp." 
will be show'll at l.oew's shortly.

THF CWPITOI.
At tin* Capitol theatre tlo* feature film , 

will be • 'Too Much Speed,” with Wallace! 
Head in the leading role. The comedy will 
be Baby Vernon in I’pslde Down, an 
adaptation of the stage play of the same 
naim*. *

Mile la Hose will slug an aria from! 
''HcrodJade." and the Capitol orchestra 
will play the "Marche Hongrois»*. from; 
Berlioz, "Damnation de Faust ” The prae 
Indium by Bach Ixrelsler will Im* eoiitri 
lolled b.\ Krilesf Hill Plaillolldotl. vlolollisl , 
with orchestral accompaniment.

CANADIAN PACIFIC RAILWAY 
Montreal—Sherbrooke

Tin.* ('ana<lian Pacific ]irovi«les fn* 
c ju i* ii t : » nl eon vciiient train service be­
tween Montreal and Sherbrooke, Que. 

The full service is as follows:
( Kusl bound)

Leaves Montreal, Winrsor Street 
Station :

7.::.'» a.m. dailv, arrive Sherbrooke! 
11.2.r> a.m

12.If» p.m. daily, arrive Sherbrooke 
I '».'»() p.in

11.10 |».m. daily, exce.pt Sunday, arrive. 
Sherbrooke G.-Hl p.in

7..‘10 ji.tn. daily except Saturday, ar-1 
live Sherbrooke 10.1 H p.m.

( West bound)
Leaves Sherbrooke, Que.: 
à a.m. daily exeept Monday, arrive 

Montreal, (W. Sin) 8.10 a.m.
7 a.m daily except Sunday, arrive

■UOilCh‘40 ».

r

Expense
HE cost of properly lubricating your car with 
Imperial Pularine Motor Oils is your smallest 
operating expense and, yet, the exclusive use 

of Imperial I’ularino Motor Oils will just about cut 
in half your greatest expense, depreciation, as well 
as most of your other operating expenses.

Poor lubricants are not cheap at any price. Tlie very best 
lubricant volt can buy for your ear is really the only one 
you can ail’ord to use. Good lubricants give you the most 
imbrication l’or your dollar.

Imperial Pularine Motor Oils are recognized everywhere as 
standards of uniform high quality. There is a grade scien­
tifically formulated to meet the lubrication needs of every 
moving part in every motor vehicle. I* or economy sake, 
standardize on Imperial Polarine Motor Oils.

See our Chart of Recommendations for the correct grade of 
Imperial Polarine Motor Oils for your car, at your dealers. 
Or write to AG Church Street, Toronto, for our interesting 
book, “Automotive Lubrication.”

IMPERIAL OIL LIMITED
Uruui.licit in utl Citie»

u.................................... .......................

For a Clean
Efficient Motor

I gCUJ

■ .< *<£S•; t's? : “*A

‘ You cannot lubricate your car 
properly uniras your crunk . .i-e is 
thoioughly cleuneil every thuu.-unil 
miles or less. Tlie sign on tlie* lett 
distinguishes dealers who are pre­
pared to give prompt and expert 
crank-case cleaning service. These 
dealers will flush out your cran!:- 
c; -p with Imperial Klu-hing Di!. a 
cleansing agent especially mail-- t »r 
this work. Turn in at the Blue 
Crank-Case Service sign-to-day.

—MB ?>iwaMPr.Tsr. u ; cv xt r vry ia j

H.1Ô am. daily, arrive Montreal (\V.; 
St ii ) ll.t’5 a.m

O.05 p.tn. daily except Sunday, arrive 
Montreal (W. StnJ 5.55 |nn,

5.”5 ; on. Sunday only, arrive Mon ! 
trcnl (W. Stn: 9.05 p.m

All time- shown tire Eastern Stan 
daril Time.

King Edward
PARK

The Nicest Picnic Grounds 
in tbo Province

IDF, A L TRIP 

Sunday .August 21st, boats will leave 
Pio IX Avenue, Maisonneuve, at every 
hour from 9.00 a.m. to 8.00 p.in. 

ADULTS: fiOc. — CHILDREN 25c.
l'or |i r i vu t ii |>lc-iilcs imply to US, .N'.-U. 

SI. MiihI, ICuoiii i*I —- MiiIii H77U.

H

■

HIS MAJESTY’S
Grand opening of the season

\ 11 next w<*t* k Brock IVinberloii'** • »l* 
t i \ iiI i «*K < 4»»i»«*«l>

“ENTER MADAME”
Brilbiiil New York FuM 

I'n* wiir |»rlc»*s: Nighi» *' ' ’’
Afi«*nnM»i»s L'.*n ts i«♦ • ! 111 _

PRINCESS THEATRE
OPEN TO MORROW

Montreal's leading vaudeville 
house and premier Music 

Hall
w.w.ws Till-: ttitsT "mtr in tons

Always Something Good

LOEWS
The Union Right-Through
Million Dollar Playhouse

Cttlt annonce nest j<a* f/vbhi* dam It 
lut dt fa* orner la itnle d'aucune Uqatut 
alcoolique, mai* dam le Out de jam 
connaître au public cette nouutlie loi 
4 obtenu «u cooperation.

AVIS
La Commission Informe le public que tous 
ses employés sont porteurs des ino>ens 
d identification nécessaires loute personne

qui se présenterait sans être porteur de cette piece 
officielle devra être considérée lomme un imposteur

La prochaine annonce traite 
ra (lt la tente da U! h UES 
bASS LES MAGASINS.

AN ADI AN PACIFIC
Montreal (Windsor Stn.)—Quebec

All I i 1111* *4 shown art* Kustcrn Slumlord 'rime

Read Down Heat ip
Daily Daily

I'M A.M. P M A M
10.20
:».:to

11.00
2.00

l.\ Monlreul ( \V>. 1 \i
\r Quebec 1 I'iiIhIh stn.. .. 1.

Û.ÎI0
I2.:tu

r, or» 
io. in
I'M.AM P.M p mV

Montreal (Place Viger Stn.)—Quebec
Head Down ’ Head Ip

Dully V. x. Ex. Kx. 10 x. 1 m tty
Sun. Sun. Sun. Sun.

P.M. AM. P.M I».M. P.M. A M
10.15 •1.00 7.40 l.v........ .Montrent tf.V.t ..........\r 2.20 «.•10 r». ior,.:*,o 0.15 L15 Ar Quebec ( Pululs Sin,l l.\ 7. Hi ÎU0 10. 15
A.M I'M. I'M. A M. I'M. P.M.

AM. TRAINS ( Y It It \ ALKY MO Dis It N l*H|l ll'MKNT

C.I'.K. Tlekel Offices: lll-lir» SI. .lûmes SI. l'Iione Muiii M'-ÎÔ. Also ut 
Wimlsor, Westiiioiml, Montreal West, IMuee Ylger uml Mlle Mntl ululions.

IVIPERIALTHEATS1E
ALL FIRST RUNS FILMS 

Unusual musical programme
Thmilre i-oinfiirtillile In nn.v ''•'»>Un,r

CAPITOL
(t A N A I» A’S 
«lltKATHMT 
l'I.A V IIOUSH

Now Open
ST. CATIOUIINK ST. 
N ICA K MANSl'IKM»

DOMINION PARK
NOW OPEN FOR THE BEA30_N

Bigger ami better than ever. New feat­
ures ; latest novelties. Adults : 1->C 
Same prices as last Children : 7C
year...........................Ta» Included


